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Malgré les effets encore dévastateurs de la
pandémie mondiale, je souhaite remercier du
fond du cœur nos équipes et nos partenaires
locaux pour leur formidable mobilisation, agilité
et capacité à s’adapter pour contourner les
obstacles, ainsi que la confiance de nos bailleurs,
donateurs et bénévoles, qui font de 2021 une
année remarquable.

En effet, la crise sanitaire et les mesures mises
en place pour l’enrayer ont continué à creuser
des inégalités déjà fortes dans nos pays
d’intervention. Que ce soit au Cambodge, au
Vietnam, au Népal ou au Burkina Faso, il a fallu
revoir nos calendriers de réalisation des projets
et nos priorités pour soutenir des franges de
populations sombrant dans la misère. Nous
avons distribué des allocations d’urgence à plus
de 1 250 personnes et des colis alimentaires et
d’hygiène à 772 familles.

Engagés dans des projets d’envergure au
Cambodge, avec la mise aux normes de 100
écoles maternelles communales et la
construction de 14 crèches de villages, nous
avons redoublé d’efforts au 2e trimestre pour
rattraper les retards et lancer les premières
constructions. 
Cette énergie et la qualité de nos projets sont
récompensés par la confiance que nous
accordent les grands bailleurs comme l’Agence
Française de Développement qui renouvelle son
soutien au profit des habitants des bidonvilles
de Phnom Penh pour 3 ans supplémentaires.

Confinées à domicile pendant plusieurs mois, se
retrouvant sans emploi et face à une inflation
grandissante, de nombreuses familles au
Vietnam ont vécu en 2021 leurs pires moments
depuis le début de la pandémie. Nous avons là
encore poursuivi notre engagement pour
protéger les femmes de violences domestiques
en croissance et pour que les plus jeunes
déscolarisés ne soient pas pénalisés par ces
situations extrêmes.

Car cette année encore, des milliers d’écoles
sont restées fermées de longs mois, multipliant
les risques d’abandon de scolarité et de travail
des enfants. C’est dans ce contexte qu’au Népal,
paralysé par des vagues de Covid-19 sans
précédent, nous avons maintenu la pression
pour sensibiliser les parents à l’importance de
l’éducation, formé des enseignants et équipé
des écoles maternelles. Cette énergie, encore et
toujours, qui porte ses fruits puisque nous
sommes heureux d’annoncer deux beaux succès
: la Maternelle de l’Espoir, école créée et
soutenue pendant 8 ans pour protéger et
éduquer les enfants de femmes exploitées,

EMMANUELLE BOURGUEIL
PRÉSIDENTE DE PLANÈTE ENFANTS

& DÉVELOPPEMENT

qui est devenue une école publique gérée par
l’Etat…et aussi, le nouvel internat proposé aux
adolescentes de l’ethnie Chepang pour leur
permettre de poursuivre leurs études
secondaires, qui a ouvert ses portes.

Au Burkina Faso où l’on compte 1,5 million de
personnes déplacées sur le territoire pour fuir les
violences armées de plus en plus fréquentes,
nous avons là aussi concentré une grande partie
de notre énergie sur l’avenir des enfants et des
jeunes femmes. La nouvelle filière d’assistante
maternelle reconnue par l’Etat burkinabé prend
son essor, crée de nouveaux emplois et favorise
la protection et l’éveil des tout-petits.

Enfin, je souhaite saluer et remercier
chaleureusement les nouveaux donateurs qui
ont rejoint les plus fidèles à l’occasion de notre
émouvante soirée de générosité « 120’ pour
l’avenir de nos enfants » à l’Hôtel de Ville de
Paris. La première édition de cet événement est
un vrai succès puisque nous avons
collectivement réuni près de 115 000€ de dons
pendant la soirée.

Cet élan et ce dynamisme se sont accompagnés,
en 2021, par la modernisation de notre identité
graphique. Un nouveau logo et un nouveau ton
de communication pour refléter nos ambitions :
la protection et l’éducation dès la Petite
Enfance, l’émancipation et l’égalité des chances
pour toutes et tous.  
Objectifs que nous poursuivons avec détermi-
nation en 2022 à vos côtés.

Un immense merci 
pour votre confiance 
et votre soutien.
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CHIFFRES CLÉS
20214 PAYS 

15 PROJETS

12 000 ENFANTS PROTÉGÉS, ÉVEILLÉS, SCOLARISÉS

7 600 FEMMES IMPLIQUÉES

657 FAMILLES ACCOMPAGNÉES

92 ÉCOLES MATERNELLES SOUTENUES

2 300 FEMMES PROTÉGÉES OU PRÉVENUES CONTRE LES VIOLENCES

DONT

14 PARTENAIRES LOCAUX

47 SALARIÉS LOCAUX

9 VOLONTAIRES/EXPATRIÉS

4 SERVICES CIVIQUES

11 SALARIÉS AU SIÈGE

613 JOURS DE BÉNÉVOLAT

2 644 DONATEURS ACTIFS
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NOS ACTIONS ET RÉSULTATS

71 000 PERSONNES TOUCHÉES PAR NOS ACTIVITÉS
DONT 22 000 BÉNÉFICIAIRES DIRECTS

NOTRE BUDGET

84%3.5 Millions €

NOS ÉQUIPES

 MISSION SOCIALE 



NOTRE PROJET ASSOCIATIF

Planète Enfants & Développement, association loi 1901, apolitique et non confessionnelle, est née de la fusion en 2016 de
deux associations de solidarité internationale aux valeurs communes. 
L’association est implantée dans 4 pays : au Cambodge depuis 1984, au Népal et au Vietnam depuis 1992 et au Burkina
Faso depuis 2004. Depuis 2020, elle étudie son déploiement au Laos et au Togo.

37 ANS D’EXPÉRIENCE

NOTRE MISSION
Planète Enfants & Développement agit au quotidien pour protéger, éduquer et insérer les enfants les plus vulnérables. 
Nous donnons les moyens aux familles, éducateurs, associations locales et pouvoirs publics d’offrir aux enfants un
environnement protecteur, non violent, stable et stimulant, conditions nécessaires à leur développement et leur
épanouissement.

Véritable catalyseurs de changement, nous avons par exemple créé le modèle d’école communale au Cambodge, la
filière d’assistante maternelle au Burkina Faso ou encore insufflé dans plusieurs pays un dispositif d’assistance sociale
pour sortir les familles de la précarité.

NOS PRINCIPES ET VALEURS
Agilité, déploiement des projets en mode start-up
Coopération et co-construction de projets ”sur-
mesure” avec toutes les parties prenantes, grâce à
un fort ancrage local
Autonomisation des parties prenantes
Redevabilité
Respect des droits, de l’égalité des genres et de
l’environnement
Une équipe d’experts locaux & internationaux, à
Paris et dans les pays d’intervention
Frais de fonctionnement limités à 15% du budget

NOTRE DÉMARCHE
Organisation à taille humaine, Planète Enfants & Développement travaille en partenariat avec les populations et les
acteurs locaux pour garantir la pertinence des projets, leur autonomie et leur impact. Elle cherche l’efficacité et les
résultats, tout en étant dans une démarche de progrès permanent. 

En 2021, nous soutenons 2 projets sous forme d’entreprise sociale : l’entreprise de jeux et jouets BiiBop au Burkina Faso
et la crèche Kidora au Cambodge. Ce modèle vise à dégager des bénéfices à ré-investir dans la mission au profit des
populations soutenues, mais aussi à pérenniser les services proposés.

NOTRE AMBITION

"L'ÉGALITÉ DES CHANCES POUR TOUS LES ENFANTS"

AFRIQUE

ASIE
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NOTRE SAVOIR-FAIRE

Les six premières années de l’enfant sont les plus importantes
pour son avenir. Les sciences le démontrent : ses expériences et
ses relations affectives forgent son approche du monde
extérieur. Elles posent les bases de son évolution, de sa réussite
scolaire et professionnelle, de son bien-être et de son
épanouissement. Pourtant, les inégalités entre les enfants sont
déjà très fortes dès 3 ans, au moment de l’entrée à l’école. La
pauvreté et ses conséquences constituent un risque majeur qui
peut les empêcher d’atteindre leur plein potentiel. 

Dans les pays où intervient Planète Enfants & Développement,
les services liés à la Petite Enfance sont rares ou de faible
qualité, en particulier pour les enfants de moins de 6 ans. Les
parents les plus vulnérables méconnaissent les bienfaits des
soins, de l’éveil et des apprentissages sur le développement des
enfants. Mais beaucoup ont compris l’enjeu de l’éducation pour
leur réussite. PE&D souhaite donc développer une stratégie
ambitieuse au service du développement des enfants de
moins de 6 ans, en particulier les plus défavorisés.

DÉVELOPPEMENT DE 
LA PETITE ENFANCE

« Si nous changeons le début
de l’histoire, nous changeons
toute l’histoire ». 
Avec les grandes organisations
internationales comme l’Unicef,
la Banque Mondiale et l’OMS,
PE&D s’inscrit pleinement dans
l’approche globale dite 
« nurturing care » (les soins
attentifs pour le développement
de la petite enfance). 

Dans cet esprit, nous avons
lancé en 2020 la première
phase d’un programme
ambitieux, multi-pays, pour
que la prise en charge des
enfants de 0 à 6 ans devienne
une priorité dans nos pays
d’intervention.

En réseau avec des centres de formation professionnelle, des
coopératives ou autres groupes sectoriels, nous intervenons
auprès de jeunes de plus de 14 ans non scolarisés, peu aidés par
leur famille ou encore victimes de violences, pour faciliter leur
insertion dans la société et leur permettre de trouver un
emploi. 
Nous accompagnons également des femmes isolées et en
échec scolaire, à se former et à développer des activités
professionnelles.

Depuis fin 2019, nous avons par exemple formé près de 300
femmes au métier d’assistante maternelle au Burkina Faso et
les accompagnons dans leur insertion professionnelle.

INSERTION SOCIO-
PROFESSIONNELLE
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Les violences dont sont victimes les enfants nuisent à leur
bien-être et à leur développement. Elles constituent
également une violation de leurs droits. Chaque enfant a le
droit d’être protégé de la violence, de la maltraitance et de
toute forme d’abus et d’exploitation, comme le stipule la
Convention Internationale des Droits de l’Enfant.
Les violences envers les femmes sont tout autant inacceptables.

Nos actions dans ce domaine sont essentiellement tournées
vers la lutte contre la traite des êtres humains et contre les
violences domestiques et sexuelles.

En 2021, nous avons par exemple financé la construction d’un
centre d'accueil pluri-disciplinaire dans l'hôpital d'HCMV au
Vietnam. Composé d’une équipe d’experts complémentaires, le
centre d’accueil à guichet unique doit fournir une aide globale
aux victimes de toutes sortes de violences.

LUTTE CONTRE LES VIOLENCES



La santé de la femme pendant sa grossesse est essentielle pour
le développement de l’enfant. Après le développement d’un
modèle d’accès aux soins de santé sexuelle et reproductive
pour les ouvrières dans les usines textiles du Cambodge ces
dernières années, nous avons mis en pause ce volet en 2021.

Nous avons néanmoins travaillé à l’amélioration du planning
familial au Burkina Faso entre 2019 et 2021.

SANTÉ MATERNELLE ET
INFANTILE

Planète Enfants & Développement mène des actions de
plaidoyer dans ses pays d’intervention et en France.
L'association s'appuie sur un réseau de partenaires associatifs
qui partagent tout ou partie de son combat pour sensibiliser
le Grand Public. 
Son action de plaidoyer sur le terrain vise à soutenir ses
associations partenaires pour :

- faire appliquer les lois en matière de protection des enfants et
des femmes contre les violences domestiques et la traite
notamment

- former les acteurs locaux et notamment les autorités locales
aux cadres législatifs et réglementaires

- dénoncer la banalisation de la prostitution et du risque de la
réglementation.

PLAIDOYER
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Dans les pays où nous travaillons, de nombreuses familles
fuient la campagne pour la ville dans l’espoir d’y trouver un
travail et d’améliorer leurs conditions de vie. La pression
démographique est telle que les services et l’urbanisation ne
suivent pas. Beaucoup d’entre elles se retrouvent en périphérie
des villes, dans des conditions de logement et d’emploi très
précaires. Sans connaissance de leur nouvel environnement, en
perte de confiance, discriminées, la plupart ne font que
survivre.

L’Accompagnement Familial a pour but d’améliorer
durablement les conditions de vie de ces populations très
vulnérables en les rendant actrices de leur propre
développement. Des familles en grande difficulté sont
identifiées et bénéficient d’une assistance sociale pendant 6 à
9 mois. La méthode consiste à leur apporter des informations et
un suivi psychosocial pour leur donner confiance en elles (la
base pour avancer) et les aider à résoudre leurs difficultés par
elles-mêmes. Nous créons un pont entre ces familles et les
services publics et privés auxquels elles peuvent s’adresser
selon leurs besoins (problèmes financiers, de santé, d’emploi,
de violence…).

Entre 2018 et 2021, 282 familles ont été suivies par des
travailleurs sociaux dans les bidonvilles de Phnom Penh au
Cambodge par exemple.

ACCOMPAGNEMENT FAMILIAL



NOS RÉALISATIONS 2021

Des crèches pour les enfants des
ouvrières du textile (EBSS) 

La crèche Kidora, entreprise sociale

Vers la mise aux normes de 100
maternelles communales
(100 CPS)

Un accompagnement psycho-
social dans les bidonvilles de
Phnom Penh (HaLI) 

Des logements rénovés pour les
habitants de Phnom Penh (HaLI)

Via Familiis, pour le co-
développement des familles
vulnérables 

Plaidoyer avec le Groupe
Enfance : pour que les Droits de
l’Enfant soient respectés

NEPAL

Le développement de la filière
d’assistante maternelle

9 écoles maternelles renforcées à
Ouagadougou 

Soutien à la parentalité et
renforcement de 9 autres écoles
maternelles

 

L’éveil des tout-petits, une
priorité 

Formation d’enseignants et
développement de matériel
scolaire

Soutien à la parentalité

L’assistance sociale pour les
familles vulnérables dans la
boucle du Mouhoun et le centre
ouest (PEPS)

Via Familiis, pour le co-
développement des familles
vulnérables 

Accompagnement familial dans
les districts de Dhading et
Katmandou

CAMBODGE

VIETNAM

BURKINA FASO

PETITE ENFANCE ACCOMPAGNEMENT
FAMILIAL

FRANCE

Soutien à la parentalité et
formation de professionnels de la
Petite Enfance

Plaidoyer avec le Collectif
Ensemble contre la traite des
êtres humains
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LUTTE CONTRE LES
VIOLENCES

SANTÉ MATERNELLE
ET INFANTILE

INSERTION
SOCIO-PROFESSIONNELLE

La prévention et le soutien des
femmes victimes de violences
domestiques (HaLI)

Un soutien d’urgence pour les
femmes exploitées dans les
réseaux de prostitution

Hy Vong : luttons contre les
violences faites aux femmes

Plaidoyer avec le Collectif
Ensemble contre la traite des
êtres humains

Le renforcement du planning
familial dans la boucle du
Mouhoun et le centre ouest
(PEPS) 

Un collège à Koubri pour lutter
contre le décrochage scolaire

Le développement de la filière
d’assistante maternelle

Un nouvel internat pour les
jeunes filles Chepang
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LES FAITS MARQUANTS 2021

JANVIER FÉVRIER

Mercredi 6 janvier, notre crèche Kidora ouvre ses
portes à Phnom Penh pour un premier groupe
d’enfants âgés de 6 mois à 4 ans. 
Le lancement de la crèche est un soulagement pour
Sorya Chan, la directrice de l’établissement, qui a été
contrainte de le repousser à plusieurs reprises suite
aux mesures sanitaires imposées par le pays à cause
du Covid-19.

MARS AVRIL

VIETNAM
Nous terminons la rénovation et l’équipement d’une
salle dans le centre d’accueil de jour pour les femmes
victimes de violence géré par notre partenaire SCDI à
Ho Chi Minh Ville.
Une quarantaine de femmes, suivies dans le centre, y
trouve protection, écoute et conseils de la part d’une
assistante sociale. 

CAMBODGE

BURKINA FASO
Nous sélectionnons une nouvelle promotion de 135
femmes à Ouagadougou que nous formons au métier
d’assistante maternelle. Grâce à la générosité de nos
donateurs, 116 d’entre elles recevront une allocation de
20 000 Francs CFA (30€) pour les aider à poursuivre leur
stage pratique de 3 mois et 133 seront diplômées en juin. 

BURKINA FASO
Planète Enfants & Développement organise une
crèche mobile à Ouagadougou lors d’un événement
national qui réunit 400 femmes. Les assistantes
maternelles y reçoivent la visite de la Ministre Hélène
Marie Laurence Ilboudo et de la Première Dame du
Burkina Faso. 

Depuis, le MFSNFAH a publié une circulaire pour
demander la mise en place de halte-garderies lors des
manifestations d’envergure nationale au Burkina Faso
et prépare actuellement les normes officielles à
respecter.

CAMBODGE
Pendant 3 jours aux côtés de notre partenaire SKO, nous
distribuons du riz à 147 familles des bidonvilles de
Phnom Penh particulièrement touchées par la crise du
Covid-19. Suite à la fermeture des restaurants, l’arrêt du
tourisme et une moindre utilisation des transports,
beaucoup d’entre elles ont perdu leur emploi.

NÉPAL
Nous lançons une campagne de sensibilisation sur les
radios locales de Katmandou et Dhading, en différentes
langues locales, pour déconstruire les idées reçues et
encourager les parents à scolariser leurs enfants dès la
maternelle. 

MAI
VIETNAM

Échanger pour mieux avancer est l’objectif du premier
débat co-organisé par PE&D et un club d’étudiants en
Université au Vietnam. Spécialistes, militants et
étudiants y partagent les problèmes liés aux violences
sexistes et sexuelles dans la société vietnamienne avant
de répondre aux questions du public sur le sujet.

JUIN FRANCE

Malgré le Covid-19, les
membres de notre équipe
rassemblent 4 825€ pour la
construction d’une école
maternelle communale au
Cambodge lors de la Course
des Héros.
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JUILLET AOÛT

SEPTEMBRE

DÉCEMBRE

NOVEMBRE CAMBODGE

OCTOBRE

NÉPAL

La levée de nombreuses restrictions sanitaires laisse
place à la reprise de nos grands chantiers. Les
constructions de 4 premières crèches et d’écoles
maternelles communales peuvent débuter.

VIETNAM
Face à l’urgence dans laquelle se trouvent les familles
à Ho Chi Minh Ville suite au Covid-19, nous organisons
2 distributions de colis alimentaires pour 100 familles,
avec le soutien de la British International School et de
l’HACRP. Nous renouvellerons l’opération en fin
d’année.

CAMBODGE

FRANCE
Les WOM, 4 mamans, copines et sages-femmes,
s’engagent à nos côtés dans le cadre de leur projet de
trek solidaire au Népal au printemps 2022. Elles
constituent notamment une cagnotte sur Facebook et
collecteront 1 025€ pour aider les jeunes filles de
l’ethnie Chepang accueillies dans notre foyer au Népal.

NÉPAL
A l’occasion de la réouverture des écoles et de la
reprise des cours à temps plein, le nouveau foyer
ouvre ses portes aux jeunes filles Chepang après des
mois de retard dû au Covid-19 puis à la mousson. Il
accueille une vingtaine d’adolescentes.

Nous lançons en parallèle les premières sessions de
soutien à la parentalité avec l’aide de nos partenaires
Child Nepal et Prayas. 214 parents participent à une
première séance dans 28 écoles de Katmandou et de
Dhading.

Après 8 ans de soutien aux côtés de notre partenaire
Child Nepal, il est temps de passer la main : la Maternelle
de l’Espoir, école destinée à protéger et à scolariser les
enfants de femmes entraînées dans des réseaux de
prostitution à Katmandou, devient une école maternelle
publique à partir de janvier 2022.

Un bibliothécaire de notre association partenaire SIPAR
va à la rencontre des enfants et familles que nous
soutenons dans les bidonvilles de Phnom Penh, au
volant de son Tuk Tuk. Il s’agit de la première d’une
longue série de tournées prévues dans ces quartiers
précaires jusqu’en 2024 pour offrir aux enfants des
animations et des activités éducatives autour de la
lecture.

Protection des tout-petits, rôle du jeu dans chacune
des étapes de leur développement… : nous organisons
5 jours de formation sur la Petite Enfance à
Ouagadougou pour 14 participants, membres de nos
associations partenaires locales et chargés de projet.

BURKINA FASO

CAMBODGE

Alors qu’une première phase
de 3 ans de notre projet s’est
achevée en juin 2021, nous
publions une BD en anglais
pour résumer notre action
sur le terrain et lançons des
activités dans de nouveaux
quartiers de Phnom Penh
pour améliorer les conditions
de vie des familles dans les
bidonvilles.

FRANCE

100 personnes se réunissent le 21 octobre à l’Hôtel de
Ville de Paris pour participer à notre soirée de
générosité « 120′ pour l’avenir de nos enfants ». Nous
collectons près de 115 000€ pour financer 8 projets.
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INVESTIR POUR LA PETITE ENFANCE

Où ? Burkina Faso, Cambodge, France, Népal, Vietnam, Togo 
Quand ? Août 2020 - Juillet 2023 (phase 1)
Objectifs ? Lutter contre la pauvreté et les inégalités en investissant dans la Petite Enfance
Partenaires opérationnels ? 11 organisations de la société civile
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Voir chaque projet Petite Enfance concerné
par la Convention
Budget ? Voir chaque projet Petite Enfance concerné par la Convention

EN BREF

Pourquoi investir dans la Petite Enfance ? 

Le Développement de la Petite Enfance (de 0 à 6 ans) est
maintenant reconnu scientifiquement comme prioritaire
pour réduire les inégalités et contribuer au
développement des pays. Les sciences cognitives nous
permettent de comprendre l’importance critique des
premières années pour la construction psychique de
l’individu et montrent que les inégalités sociales sont déjà
très fortes dès 3 ans, au moment de l’entrée à l’école. Ces
inégalités déterminent fortement la réussite scolaire et
professionnelle. Ainsi, c’est en intervenant dès le plus
jeune âge que l’on peut les prévenir et donner à chaque
enfant la chance de développer son plein potentiel. PE&D
souhaite donc développer une stratégie ambitieuse au
service du développement des enfants de 0 à 6 ans, en
particulier des plus défavorisés.

Quelle est la situation actuelle dans les
pays d’intervention ? 

Dans chaque pays où nous intervenons, la demande en
modes de garde professionnels pour les jeunes enfants
est de plus en plus importante mais les services sont
encore rares et de qualité insuffisante. Les sociétés
changent : les femmes ont davantage accès à l’emploi, les
familles sont plus éclatées, les modèles traditionnels sont
questionnés. La diminution du nombre d’enfants par
famille donne davantage d’ambition aux parents pour
leurs enfants. Beaucoup sont prêts à investir pour leur
réussite scolaire. Cependant les familles, en particulier les
moins éduquées mais pas seulement, manquent de
connaissances sur les besoins spécifiques des jeunes
enfants pour leur développement psycho-cognitif.

Au Népal par exemple, l’école primaire comprend une
classe maternelle pour les 3-6 ans mais les enseignants
sont souvent très démunis face à cette classe d’âge car ils
n’ont pas reçu de formation spécifique. 

Au Burkina Faso, le taux d’inscription à l’école maternelle
est très faible, la formation des enseignants est encore
assez traditionnelle et les enfants n’ont pas de jouets
dans leurs classes. 

Concernant les enfants âgés de 0 à 3 ans, les pays où nous
intervenons ne proposent pas de formation qualifiante
pour les garder et les éduquer. Sans qu’il y ait de données
officielles, nous savons aussi que les crèches sont très peu
nombreuses et non accessibles aux familles vulnérables. 

Quel est le programme conçu par PE&D pour répondre aux besoins en Petite Enfance ?

Face à une société en pleine mutation, en demande de services de Petite Enfance de qualité et accessibles au plus
grand nombre, et forte d’une solide expérience auprès des 3-6 ans, PE&D développe un programme ambitieux et multi-
pays au service du développement des enfants de 0 à 6 ans, en particulier des plus défavorisés, avec le soutien de
l’Agence Française de Développement.

La convention-programme est le dispositif idéal pour pousser plus loin une stratégie, grâce, entre autres, au
renforcement de l’expertise de toutes les parties prenantes. Pour concevoir ce programme, PE&D a travaillé avec de
nombreux acteurs locaux (autorités locales, associations - la plupart partenaires depuis plusieurs années sur cette
thématique, certains nouveaux), qui ont montré une volonté de renforcer les actions pour la Petite Enfance et d’en
développer de nouvelles. Cette conjugaison de volontés et de réflexions a permis à PE&D de mûrir cette convention-
programme qui a l’ambition d’apporter des changements à grande échelle aux niveaux nationaux.

La durée globale de mise en œuvre de cette convention-programme est envisagée sur 9 ans, avec 3 phases successives
de 3 ans.
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La 1ère phase vise à développer l’accès et la qualité des
services publics, communautaires et privés de la petite
enfance et à améliorer les pratiques éducatives des
familles.

La 2e phase visera l’extension des services Petite Enfance,
notamment pour les 0-3 ans. Cela passera par la mise en
place d’un cadre légal structuré et opérationnel ainsi que
la création de services de renforcement des capacités
accessibles aux structures et acteurs de la Petite Enfance
publics et privés. Elle visera également l’intégration de la
Petite Enfance dans les politiques publiques comme une
priorité, avec des dispositifs pour toucher les familles les
plus démunies. 

La 3e et dernière phase visera le renforcement des actions
menées précédemment pour en assurer la durabilité, avec
une plus forte composante capitalisation et plaidoyer. 

Concrètement, comment la convention-programme est-elle mise en œuvre dans
chaque pays ? 

Chaque projet est mené dans un pays par une équipe
dédiée (responsable de projet et opérationnels) en direct
ou en appui à des partenaires locaux. La cohérence et
l’animation de la convention-programme sont assurés en
France par une coordinatrice. Cette dernière est
accompagnée par une éducatrice de jeunes enfants,
experte Petite Enfance, qui formalise l’approche
pédagogique de PE&D et appuie les équipes projets des
pays. Ces dernières renforcent les compétences des
partenaires et appuient toutes les activités Petite Enfance
de leur pays. Les expériences réussies dans certains pays
seront dupliquées et adaptées selon le contexte local
dans un autre. 

Quelle est la vision stratégique de la
convention-programme ? 

Au terme des 9 ans de la convention-programme (3 phases
de 3 ans envisagées), PE&D souhaite que la prise en charge
des 0-6 ans soit une priorité dans ses pays d’intervention :

- au niveau des pouvoirs publics (qui y consacrent des
moyens concrets dédiés)

- au niveau des familles (qui ont acquis une très bonne
connaissance du développement du jeune enfant et de ses
besoins). 

PE&D ambitionne que les taux de préscolarisation
progressent et que la qualité de l’éducation s’améliore, en
particulier avec l’utilisation reconnue comme indispensable
de matériel pédagogique (jeux et jouets) ; que les pays
d’intervention disposent de modèles de centre d’accueil
pour les 3-36 mois pérennes, de qualité et accessibles au
plus grand nombre, aussi bien en milieu urbain que rural,
avec un dispositif d’encadrement socio-sanitaire
opérationnel. 

PE&D vise le développement et la reconnaissance d’une
filière professionnelle porteuse d’emplois, formant du
personnel qualifié et engagé.

AU BURKINA FASO 

271 assistantes maternelles accompagnées dans leur
parcours professionnel, 36 micro-crèches créées et 2
réseaux de femmes entrepreneures mis en place. 
La diffusion d’une circulaire, sous l’impulsion de la
Ministre en charge de la Femme et de la Famille, pour
systématiser la mise en place de crèches mobiles lors de
réunions publiques nationales.

AU VIETNAM 

Des sessions de soutien à la parentalité en ligne, pour
cause de restrictions sanitaires, complétées par des
échanges en face à face aux seins de « clubs de parents »
et des conférences d’experts Petite Enfance pour près
de 300 parents.

Quelques résultats en 2021 (à retrouver tout au long de ce rapport)
AU NÉPAL

La création puis diffusion pendant 3 mois d’un spot sur 2
chaînes radio népalaises que la plupart des 2 000 parents,
accompagnés lors de sessions de parentalité, ont déclaré
avoir entendu. 
63 écoles maternelles soutenues par la formation de leurs
enseignant.e.s, la fourniture de mobilier et de matériel
pédagogique au bénéfice de 3 000 enfants.

AU CAMBODGE 

La formation de 18 membres de différents ministères
cambodgiens pour devenir à leur tour formateurs de
personnels en crèches. 4 premières crèches dans les
villages cambodgiens sont en cours de construction et des
contrats avec des usines partenaires sont signés ou
acceptés.

À titre d’exemple, la Boite à Outils du Préscolaire digitale
(BOP), développée au Burkina Faso, sera dupliquée au
Cambodge et au Népal. 

Tous les projets seront évalués. Ainsi, grâce aux échanges
d’expérience et à la capitalisation, les phases suivantes de
la convention-programme soutiendront des actions pour
la petite enfance plus globales dans chaque pays, avec un
véritable effort de plaidoyer auprès des pouvoirs publics. 

Au total, 480 000 enfants de 0 à 6 ans seront
bénéficiaires directs et indirects du programme pour
cette 1ère phase.
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Population : 16,7 millions d’habitants (Banque Mondiale, 2020)
Capitale : Phnom Penh
Langue officielle : Khmer
Espérance de vie : 70 ans (Banque mondiale, 2020)
Taux de mortalité infantile (moins de 5 ans) : 26 pour mille (Banque Mondiale, 2020)
Taux d’inscription brut au pré-scolaire : 27% (Banque Mondiale 2020)
Taux d’inscription brut au primaire : 105 % (Banque Mondiale, 2020)
Taux d’alphabétisation : 81% (Banque Mondiale, 2015)
Indice de développement humain : 0,594 sur 1 → 144e/189 (PNUD, 2020)
Indice d’inégalité de genre : 0,474 sur 1 → 117e /162 (PNUD 2020)

EN CHIFFRES

DES SERVICES DE QUALITÉ POUR LES TOUT-PETITS ET DES CONDITIONS DE VIE DIGNES POUR LES FAMILLES

Après des années de fort développement économique, le Cambodge connaît un repli depuis 2020 suite
au Covid-19. Fermetures et couvre-feux, confinements, restrictions de voyage, le pays n’a pas été
épargné par les conséquences de la pandémie
A part le secteur de l’industrie textile qui a bénéficié de la crise au Myanmar, les principales
composantes de l’économie du pays sont fortement touchées :

·L’agriculture, principale activité du Cambodge, s’est vue affectée par la diminution des échanges, sans
compter les effets du changement climatique, avec des épisodes d’inondations et de sécheresses de
plus en plus marqués. 
·Le tourisme, qui représente plus de 20% du PIB, a été mis à l’arrêt pendant des mois avec la fermeture
des frontières.
·Le secteur de la construction est également impacté par la hausse des prix des matières premières et
les délais d’approvisionnement, mais aussi par la baisse générale des revenus et donc des
investissements.

Les grandes inégalités qui se cachaient déjà derrière la croissance économique du pays, laissant sur le
bord de la route toute une frange de la population, n’ont fait que s’accentuer ces derniers mois. Selon
les chiffres nationaux, 17,8% des cambodgiens vivent sous le seuil de pauvreté, à savoir avec moins de
2.3 USD/jour en ville et 2.2 USD/jour en milieu rural.

L’exode rural se poursuit depuis les années 90 et s’amplifie. La population de Phnom Penh, la capitale
du pays, s’est multipliée par près de 4 en 10 ans. Et 25% des habitants vivent dans des quartiers
précaires, au sein de logements insalubres. La création rapide de complexes urbains, de centres
commerciaux et d’appartements de luxe pousse les plus vulnérables dans les zones périphériques.
Aujourd'hui, ces populations n’ont toujours pas accès à des services de base comme le raccordement
à l’eau potable, l’assainissement collectif, la gestion des déchets, des structures éducatives…
Parmi les nombreuses familles vulnérables qui vivent dans ces quartiers, on trouve des mères
célibataires, de jeunes parents ou des travailleurs saisonniers qui doivent souvent jongler avec plusieurs
emplois : ouvrier.e.s dans les usines de confection, collecteurs de déchets, vendeurs de rue, colporteurs,
conducteurs de tuk-tuk... On estime que 30% à 50% de leurs revenus sont consacrés à l’alimentation
de la famille. Pour couvrir leurs besoins essentiels, beaucoup s’endettent auprès d'institutions privées
ou de particuliers.

Parmi toutes ces difficultés, la violence domestique reste un phénomène répandu. Selon une étude
nationale réalisée en 2015, 21% des femmes âgées de 15 à 64 avaient déjà subi des violences physiques
ou sexuelles de la part d'un partenaire intime. Les attitudes à l’égard des femmes restent conservatrices
et traditionnelles, blâmant la victime ou considérant que les relations dans le couple doivent rester
dans la sphère privée.

Sur le plan éducatif, les challenges restent aussi nombreux. A titre d’exemples, 32% des enfants de
moins de 5 ans sont trop petits pour leur âge, 25% des enfants du grade 3 (équivalent du CE2) ne
savent pas lire… Malgré sa volonté de développer la pré-scolarisation, l’Etat manque de moyens. Seuls
27% des enfants fréquentent l’école maternelle. Une école qui a également été mise à mal avec le
Covid-19. La plupart des établissements préscolaires sont restés fermés toute l’année, jusqu'à ce que
les enfants de moins de 5 ans puissent bénéficier de la campagne de vaccination qui a débuté sur cette
tranche d’âge au cours du dernier trimestre 2021.
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Ce projet pilote en est encore aux préparatifs en 2021. Il a pour objectifs de proposer une solution de garde des enfants
de 3 à 36 mois sécurisée, stimulante, abordable et proche du domicile des parents employés en usines de confection
mais aussi de bâtir le socle d’un développement national des crèches au Cambodge. Notre objectif est d’ouvrir les
premières crèches au printemps 2022. 

Elles vont accueillir 25 enfants : 5 bébés et 20 enfants 
« marchants »

Elles vont employer 3 assistantes maternelles, dont une
Directrice de crèche et une cuisinière/femme de ménage

Les horaires d’ouverture, les frais d’inscription (pris en
charge à 50% environ par les familles), la liste des
équipements…sont validés.

La construction des 4 premières crèches d’environ 150
m2 chacune (sur les 14 crèches que prévoit le projet) a
débuté en juillet 2021 dans 3 villages de la province de
Kampong Speu. Un des villages, où habitent de
nombreuses ouvrières des usines textiles, bénéficie en
effet de 2 crèches.  
Presque terminées en décembre, elles proposent de
vastes espaces de jeu et de repos pour les petits, une
cuisine, une salle de bains, une salle d’allaitement pour
les mères et un bureau pour la responsable. Il reste à
équiper les crèches et à aménager les cours-jardins.

Notre équipe a écrit la plupart des manuels de
procédures et guides de gestion des crèches en
concertation avec d’autres ONG et experts de différents
ministères (Education, Santé et affaires sociales
notamment). 

PR
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DES CRÈCHES DANS LES VILLAGES (CBCC)

EN BREF
Où ? Provinces de Kampong Speu et Kampong Cham 
Quand ? Avril 2020 – Mars 2024
Objectifs ? Des modes de garde d’enfants de qualité, une sécurité personnelle et professionnelle pour les mères
Partenaires opérationnels ? Bandos Komar, Racha, CDRI (Cambodian Development Research Institute)
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Fonds Japonais de Développement Social (JSDF)
via la Banque Mondiale, Agence Française de Développement (AFD), VF Corporation (VFC)
Budget ? 2 300 000€ (sur 4 ans)

Nous avons par exemple rédigé le projet pédagogique, le
manuel opérationnel du responsable de crèche, le
manuel opérationnel des assistant.e.s maternel.le.s, les
messages clés, un ensemble de jeux à organiser sans
matériel, un guide de « Do It Yourself » pour les jouets et
un ensemble de comptines. 

Nous avons également constitué un groupe de 20
formateurs au sein des ministères cambodgiens
partenaires. Formés pendant 15 jours entre décembre
2021 et janvier 2022, ils formeront à leur tour le personnel
des crèches.

Nous avons par ailleurs sélectionné 3 partenaires locaux,
Racha, Bandos Komar et CDRI, pour concevoir ensemble
les menus proposés aux enfants de la crèche, des
modules de soutien à la parentalité pour leurs parents,
ainsi que les questionnaires nécessaires à l’évaluation de
l’impact du projet. L’impact du projet se mesurera sur 3
dimensions : le bon développement des enfants, le bien-
être des familles et les gains de productivité dans les
usines (à travers la réduction de l’absentéisme et du turn-
over des jeunes mamans). Notre équipe a mis en place
des Comités Consultatifs au sein des villages, composés
d’élus, de représentants des conseils communaux et de
parents. Ces comités font le lien entre le projet et les
habitants du village.
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Ils nous ont aidés à estimer les besoins en garde
d’enfants dans les villages, à étudier les solutions
actuelles des parents et leurs coûts. 

La plupart du temps, ce sont les grands parents qui
gardent les tout-petits quand les mères sont à l’usine.
Parfois, ce sont les voisins ou d’autres membres de la
famille. Mais dans tous les cas, ce sont des services,
rarement de qualité, qui se paient jusqu’à 80 USD par
mois. Les personnes en charge des enfants se disent
débordées : la sécurité, la stimulation et la nutrition des
petits ne sont pas satisfaisantes. Les enfants cumulent
souvent des retards de croissance physique, des dents
gâtées par le sucre et des déficits cognitifs. Sans parler
des risques physiques qui inquiètent beaucoup les
familles : chutes, piqûres, morsures, …
Ces comités et les autorités locales sont une pierre
angulaire du projet : ils emploieront le personnel des
crèches, assureront la gestion des frais d’inscription et
des fournisseurs. 

Planète Enfants & Développement a en effet travaillé sur
un des enjeux capitaux du projet : mettre en place un
modèle durable tant sur le plan technique
qu’économique. Nous avons impliqué tous les niveaux
des autorités cambodgiennes (du Ministère aux villages)
pour que chacun se saisisse de ses responsabilités. 
En parallèle, nous avons organisé des rendez-vous avec
des marques de vêtements pour faire valoir leur
responsabilité dans le bien être des employé.e.s qui
confectionnent leurs produits et leur proposer de
participer à notre projet. 

A ce jour, l’entreprise VFC a répondu présente : elle nous
a octroyé une subvention pour le démarrage des 10
premières crèches et a facilité le dialogue avec les usines
de confections qui la fournissent. Avec les restrictions
liées au Covid-19, le projet a pris près d’un an de retard. 

Les réunions avec les partenaires, les formations, les
ateliers de conception ont sans cesse dû être décalés. La
situation sanitaire nous a aussi confrontés à des
problématiques de gestion des ressources humaines :
des personnels, aussi bien internationaux que
cambodgiens, ont quitté l’association ou finalement
refusé de la rejoindre pour ne pas s’éloigner de leurs
proches. L’équipe a dû fonctionner en effectif réduit. 

Toutefois, le modèle se construit de façon satisfaisante
sans rencontrer d’obstacles insurmontables et avec le
soutien extrêmement étroit du Département Petite
Enfance du Ministère de l’Education, des Sports et de la
Jeunesse cambodgien qui en a fait son projet.

En 2022, nous ouvrons les 4 premières crèches en mai et
lançons la construction des 10 crèches supplémentaires.
Notre équipe sera essentiellement sur le terrain, dans les
crèches et auprès des familles pour assurer le bon
fonctionnement du projet et continuera son plaidoyer
auprès du gouvernement pour mettre en place un
système durable et national.

4 crèches en fin de construction
Des procédures et guides de gestion des crèches finalisés
20 formateurs au sein des Ministères prêts à former les personnels de crèches
Des comités villageois constitués pour assurer la gestion des crèches à long terme

Q
UE

LQ
UE

S RESULTATS 2021
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Notre crèche Kidora a fortement pâti des effets du Covid-19 en 2021. Tout d’abord prévue en septembre 2020,
l’ouverture de la crèche n’a été autorisée qu’en janvier 2021. Pendant deux mois, nous avons donc accueilli sept
premiers enfants. Puis face à l’évolution de la pandémie, le gouvernement cambodgien a décidé de nouvelles
restrictions dans le pays. Les établissements scolaires et préscolaires sont restés fermés presque toute l’année et les
enfants de moins de 5 ans n’ont pu regagner les jardins scolaires, les crèches et les écoles maternelles qu’en janvier
2022, une fois la campagne de vaccination sur cette tranche d’âge lancée.
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LA CRÈCHE KIDORA, ENTREPRISE SOCIALE

EN BREF
Où ? Phnom Penh : quartier de Boeng Tumpun 
Quand ? Ouverture prévue en septembre 2020, repoussée en janvier 2021 (à cause de la Covid-19)
Objectifs ? Offrir un accueil de qualité innovant aux enfants de 6 mois à 4 ans de la classe émergente
cambodgienne et à des enfants plus vulnérables par un système de bourses, puis devenir une crèche modèle
pour le développement de ce mode de garde dans le pays.
Partenaires opérationnels ? ? People & Baby
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Agence Française de Développement (AFD),
Fondation People & Baby, Fondation AM Moreau, TRM, SA Villa Marguerite, Les 7 Sources Conseils
Budget ? 3 500€ / mois pour le fonctionnement

LA FORMATION DU PERSONNEL DE LA CRÈCHE

L’équipe a également amélioré ses connaissances sur les stades de développement de
l’enfant et a travaillé avec notre experte Petite Enfance sur les notions de
concentration, d’autonomie et de gestion des émotions.

Les éducatrices ont amélioré leurs connaissances sur les besoins nutritionnels des
jeunes enfants et travaillé les menus de la crèche pour proposer des repas sains et
équilibrés. 

Elles ont aussi suivi une formation interne sur la prise en compte du genre, de l’égalité
filles-garçons, dans la Petite Enfance. 

UNE RELATION À DISTANCE AVEC LES PARENTS

Nous avons souhaité maintenir une relation étroite avec les parents des enfants qui ont
fréquenté la crèche en début d’année pour les soutenir. 
Au travers d’un groupe créé sur l’application de messagerie instantanée Telegram et
d’appels téléphoniques individuels, l’équipe a promulgué aux parents chaque semaine
des conseils de lecture, de jeux créatifs, de recettes de cuisine, de soins d’hygiène et de
santé…
Mais dans ce contexte, Kidora n’a pas été en mesure d’atteindre son objectif d’accueillir
25 enfants en 2021. Les défis seront nombreux en 2022 pour rétablir la santé financière
de la crèche.

« J’avais une nounou pour garder Puthipong à la maison. Mais mon fils est
très actif, 
il aime explorer. Sa nounou était âgée et n’avait pas l’énergie de lui courir
après ! J’avais lu l’intérêt de la crèche pour préparer les enfants à l’école
maternelle, et particulièrement pour développer leur autonomie et les
interactions sociales. Et j’ai découvert Kidora sur Facebook, alors je suis
venue faire une visite. J’ai choisi Kidora pour mon fils parce l’équipe fait
attention aux repas des enfants et leur parle en khmer. Je recommande
Kidora aux autres parents parce que c’est une crèche familiale, chaleureuse,
où mon fils est en sécurité et où il apprend à grandir. »

Maman de Puthipong, accueilli à la crèche 

Pendant ces 10 mois de fermeture, la directrice de Kidora, son éducatrice de jeunes enfants, son aide-soignante et
sa cuisinière sont restées actives. Assurer une prise en charge professionnelle et adaptée aux stades de
développement des jeunes enfants fait partie des objectifs majeurs de notre projet. C’est pourquoi nous en avons
profité pour multiplier les formations en direction des éducatrices de la crèche. Elles se sont notamment 
formées à des techniques afin d’amplifier leur créativité et fabriquer des jouets simples, à base de 
matériaux recyclés, pour développer la motricité fine et la sensorialité des enfants ; et que les 
parents pourront reproduire à la maison. 
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Suite aux contraintes imposées au Cambodge en 2020 et 2021 pour limiter la circulation du Covid-19, les efforts
d’adaptation de Planète Enfants & Développement et de son partenaire local SKO ont fait de la première phase du
projet HaLI un succès, comme l’a souligné l'évaluation finale réalisée en 2021 par deux consultants externes
indépendants.
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DE MEILLEURES CONDITIONS DE VIE DANS LES
QUARTIERS PRECAIRES (HaLI)

EN BREF
Où ? Phnom Penh : 8 quartiers précaires en phase 1 et 8 quartiers de la commune de Kok Roka en phase 2
Quand ? Phase 1 : Juillet 2018 – Juin 2021 / Phase 2 : Juillet 2021 – Juin 2024
Objectifs ? Sortir les plus fragiles de l’extrême précarité par l’accompagnement familial, la lutte contre les
violences domestiques, l’amélioration de l’habitat et la cohésion sociale.
Partenaires opérationnels ? SKO (Samathapeap Khnom Organisation), Chamroeun Microfinance, Sipar, GRET
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ?Agence Française de Développement (AFD),
Fondation Abbé Pierre, People In Need (PIN), Toutes à l’école, Ville de Paris 
Budget ? 817 000 € (juillet 2018-juin 2021) / 850 000€ (juillet 2021-juin 2024)

L’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL DES FAMILLES

Pendant les 3 ans de la première phase du projet, les
travailleurs sociaux de SKO ont accompagné 282 familles
dans l’identification et la résolution de leurs problèmes de
santé, économiques et sociaux. Souvent exclues des
systèmes de protection sociale locaux ou sans
connaissance de leurs droits, ces familles que l’on devait
suivre pendant 6 mois, ont finalement bénéficié d’un
accompagnement personnalisé de 9 mois à domicile ou
en centres sociaux.

Nous avons en effet ouvert 2 centres sociaux dans les
quartiers de Preak Toal et Daeum Chan en 2019 où une
assistante sociale a tenu des demi-journées de
permanence. Très fréquentés par les enfants, à l’abri dans
un lieu sécurisé avec des jeux, les centres ont reçu près de
1 900 visites.

Dans le cadre du projet, nous avons également développé
et mis à disposition des travailleuses sociales des outils
informatiques pour leur permettre de suivre et évaluer les
progrès des familles et des femmes victimes de violence
accompagnées. 
Nous avons en effet écouté et aidé 119 femmes victimes de
violences ou à risque de l’être sur les 3 dernières années. 

En 2021, nous avons notamment monté un partenariat
avec Mith Samlanh, pour proposer de la formation
professionnelle et des cours de gestion budgétaire à 51 de
ces femmes.

Nous avons ensuite accompagné 40 d’entre elles dans le
démarrage ou le développement de leur micro-
entreprise.

Depuis janvier 2021, nous animons également, avec SKO,
des sessions d’échange en groupes sur des questions liées
au genre, à l’égalité femme-homme et à la parentalité
notamment. L’implication des hommes dans ces groupes
est une priorité pour amorcer un changement des
mentalités sur le long terme mais reste un défi.

Nous formons également les familles à la gestion du
budget du foyer. Ces séances les font réfléchir et
échanger sur les problèmes financiers liés à l’addiction ou
au jeu, mais aussi à la place de chacun dans le foyer.

Des groupes d’épargne et de crédit sont aussi mis en
place dans chaque quartier : sur un principe de solidarité,
ils permettent aux habitants de financer leurs besoins
immédiats (frais d’hospitalisation, de scolarité, etc.) et
leurs petits projets.

Nous travaillons également sur un partenariat avec une
association locale spécialisée dans la formation
professionnelle et le développement d’activités
génératrices de revenus pour ouvrir de nouvelles
perspectives d’emploi à cette population précaire.

Pour aider les familles qui se sont retrouvées sans
revenu à cause des restrictions gouvernementales
liées au Covid-19 en 2021, nous avons distribué à 850
familles une allocation de 80 000 Riels (soit 18€), des
masques et du savon.

URGENCE COVID

RAPPORT ANNUEL 2021 - 18



Nous souhaitions également tester la réalisation de
rénovations complètes. Finalement, nous n’en avons
réalisé que 6. Il s’est avéré que la contribution financière
plus élevée (jusqu’à 1000 USD) était un frein pour les
familles.

En complément, nous avons noué un partenariat avec
l’association Toutes à l’école créée par Tina Kieffer. Ainsi,
entre juin 2021 et février 2022, nous avons rénové 36
maisons où vivent des élèves de l’école Happy Chandara,
gérée par Toutes à l’école à Phnom Penh.

On estime aujourd’hui que 25% des habitants de Phnom
Penh vivent dans des logements dangereux au cœur de
bidonvilles ou de quartiers très précaires, régulièrement
inondés, sans système d’assainissement ni de gestion des
déchets, avec un accès limité à l’eau potable, un taux de
chômage élevé et un risque d’expulsion permanent. 

Sur les 3 dernières années, nous avons donc agi pour
protéger les enfants et assurer à leur famille des conditions
de vie plus décentes.
Après l’identification des habitants qui vivaient dans un
logement dangereux et la vérification de leur envie et
capacité à co-financer une rénovation à hauteur de 100
USD, nous avons fourni 109 kits de rénovation sur-mesure,
démontables et récupérables en cas d’expulsion. Nous
avons par ailleurs constaté que cet investissement
personnel des habitants les encourageait à maintenir des
efforts pour entretenir leur logement.

51 familles ont pu bénéficier d’un prêt de 100 USD, négocié
avec notre partenaire de micro-crédit Chamroeun
Microfinance, particulièrement investi auprès des plus
vulnérables.

L'AMÉLIORATION DE L'HABITAT

En 20 ans, la population de Phnom Penh est passée d’environ 600 000 à 2 millions d’habitants. Chassés de la ville et de
leurs logements sous le régime dictatorial des Khmers rouges, les habitants ont regagné la capitale dans les années 80
et se sont installés près de points d’eau sur des terrains publics, sans titre de propriété. Plus récemment, les
conséquences du changement climatique et la dureté des travaux agricoles poussent les habitants des campagnes à
tenter leur chance en ville.
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"Ma maison penchait d'un côté et je ne me sentais
pas en sécurité. Quand PE&D a présenté les kits de
réparation des logements, j’y ai vu une opportunité
de rénover ma maison avec le soutien de
l’association et de mes voisins. Si j'avais manqué
l'occasion, je n'aurais plus osé y rester. Après la
réception des matériaux de PE&D, mes enfants ont
travaillé à la rénovation de la maison. Maintenant,
nous avons une meilleure maison que nous avons
appris à entretenir. Les villageois disent que ma
maison est très bien comparée à la précédente et
je suis heureuse d'entendre leurs compliments.
Mon village s'est amélioré grâce à ce projet."

Ms. Chan R, 58 ans, commerçante dans le quartier de Preaek

8 groupes d’habitants volontaires se sont constitués dans les quartiers pendant les 3 ans. 
Formés à la méthodologie d’animation PASSA (Participatory Approach for Safe Shelter Awareness), ces groupes ont
réalisé des états des lieux, identifié les logements prioritaires pour les rénovations et des projets collectifs d’équipement
dans leur quartier. Nous les avons ensuite guidés pour définir des plans d’action qu’ils ont présentés aux autorités
locales. 

LA MOBILISATION DES HABITANTS ET LA COHÉSION SOCIALE



282 familles accompagnées par des travailleurs sociaux
119 femmes victimes de violences soutenues par des travailleurs sociaux
40 femmes guidées dans la création ou le développement de leur micro-entreprise
109 kits de rénovation de logements distribués et 6 rénovations complètes réalisées
4 projets collectifs d’aménagement des quartiers sortis de terre
4 études menées sur les évolutions géographiques et sociologiques dans les quartiers précaires de Phnom Penh
La reconnaissance locale de l’expertise de l’association sur les sujets liés au logement et aux violences de genre
850 familles bénéficiaires d’une allocation d’urgence suite au Covid en 2021
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RÉSULTATS 2018-2021

Nous sommes entrés mi-2021 dans la 2e phase du
projet. Nous allons poursuivre nos collaborations
réussies avec nos partenaires SKO et Chamroeun
Finances dans 8 nouveaux quartiers, au profit de 2000
personnes environ. Nous démarrons aussi une nouvelle
collaboration avec l’ONG Sipar pour offrir aux enfants
des animations et des activités éducatives autour de la
lecture. La première d’une longue série de tournées d’un
biblio Tuk Tuk a démarré en novembre 2021. 

En plus de 8 cartographies précises des quartiers et du
profil de leurs habitants, nous avons mené 4 études pour
comprendre les évolutions géographiques et sociologiques
dans ces quartiers et mener un plaidoyer en faveur de
conditions de logement dignes.

·Une étude publiée en 2020 sur la qualité de vie dans ces
quartiers (« Study of the quality of life in Phnom Penh urban
poor communities ») 

·Une étude publiée en 2020 sur les dynamiques sociales au
sein de nos communautés d’intervention (« Socio-Dynamic
Study of The Phnom Penh Urban Poor Communities »)

·Une étude publiée en 2020 sur les leviers économiques et
financiers qui permettraient d’améliorer l’offre en logement
pour ménages à faibles revenus à Phnom Penh («
Affordable housing in Phnom Penh - Ensuring decent
housing opportunities for all » - confiée à un cabinet de
consultants)

·Une étude publiée en 2021 sur la situation de l’accès à l'eau,
l’assainissement et la gestion des déchets menée en
partenariat avec l’ONG Gret (« Report of study on WASH &
Waste Management in urban poor targeted communities »)

LA 2ÈME PHASE DU PROJET
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LA RECHERCHE ORIENTÉE VERS L’ACTION

Nous avons également réalisé et diffusé, auprès des
partenaires et réseaux locaux en 2019, un guide
méthodologique sur la rénovation de l’habitat.

En 2021, à l’issue de la première phase du projet, nous
avons créé avec un dessinateur cambodgien une bande
dessinée, ''Histoires de vie dans les communautés
urbaines pauvres''. A travers l’histoire de deux familles,
elle tente d’illustrer les problèmes rencontrés et les
solutions que nous avons apportées.

Malgré les restrictions de réunions suite au Covid-19, les groupes ont pu tenir 145 réunions mensuelles et 27 réunions
avec les habitants qui ont abouti à 4 projets d’aménagement des quartiers : l’extension des réseaux d’assainissement à
Daeum Chan et Preaek Toal, l’installation de canalisations d’évacuation des eaux de pluies à Preak et une passerelle
amovible en bois à Preaek Takong 3 pour circuler pendant la crue du fleuve Tonle Sap.

Ces projets ont également représenté une opportunité d’installer un dialogue constructif avec les élus locaux pour la
prise en compte des besoins des populations dans les plans communaux. 



Avec des restrictions sur les déplacements et les rassemblements publics, un couvre-feu et un confinement de mars à
mai dans certaines zones ; mais aussi la fermeture des établissements préscolaires jusqu’à la réalisation de la campagne
de vaccination des enfants de moins de 5 ans le dernier trimestre 2021, cette année encore, notre équipe a dû relever de
nombreux défis et s’adapter pour réaliser le projet dans les temps et de façon satisfaisante. Malgré ces obstacles, nous
avons réussi à accompagner les 55 communes partenaires dans la définition d’un nouveau plan de gestion de leurs
écoles maternelles et la signature officielle du budget nécessaire pour viser l’homologation de ces écoles par l’Etat.
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VERS LA MISE AUX NORMES DE 100 ÉCOLES
MATERNELLES COMMUNALES (100 CPS)

EN BREF
Où ? 16 districts dans les 4 provinces Kampot, Kampong Speu, Pursat and Sihanoukville
Quand ? Janvier 2020 – Décembre 2022
Objectifs ? Conduire 100 écoles maternelles communales vers une homologation par l’État et ainsi assurer leur
qualité et leur longévité. Promouvoir l’égalité des genres.
Partenaires opérationnels ? Bandos Komar (opérateur du projet dans la moitié des zones)
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Union Européenne, Agence Française de
Développement (AFD), Fondation Les Enfants d’Abord, Fondation Wesco, Fonds A&A Ulmann, Institut Robin des
Bois, Groupe OCDE pour la lutte contre la faim, Ambassade Tchèque, Fondation Anber, Association Jacinthe
d’Eau, Why Note Events, Doen Consulting, TRM
Budget ? 1 310 000 € (2020-2022)

L'équipe du projet a tout d’abord défini, avec les Conseils
Communaux, les besoins des écoles maternelles en
termes de formation des enseignantes, de matériel
pédagogique, de rénovation ou construction de nouveaux
bâtiments. Il est ainsi ressorti que :

- Les 100 écoles maternelles soutenues par le projet ont
besoin que leurs enseignantes soient formées : si 52
institutrices n’ont besoin que d’une remise à niveau, 48
enseignantes doivent participer à une formation
complète de 35 jours.

- 42 écoles ont besoin d’une rénovation et 34 d’un
nouveau bâtiment (en complément des 20 constructions
déjà identifiées en début de projet).

Comme certaines écoles enseignent dans des lieux privés (la maison d’une enseignante, l’abri de la pagode du village,
les champs des habitants…), il a fallu trouver des solutions pour obtenir des terrains et construire des écoles de qualité,
aux normes de l’Etat, à moindre coût.

Nos mobilisateurs communautaires ont travaillé avec les Conseils communaux pour trouver et négocier des terrains
gracieux, puis transférer les titres de propriété aux communes, étape essentielle au démarrage de toute nouvelle
construction.
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10 écoles maternelles construites ou presque achevées sur le modèle standard de l’Etat

5 écoles maternelles construites selon notre modèle « eco smart »

8 écoles maternelles sur 42 rénovées

49 enseignantes formées

56 comités de gestion des écoles constitués et leurs 178 membres formés.
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S RÉSULTATS 2021

"L’école maternelle se fait dans la salle des fêtes du village, sans mur et sans équipement. Une situation
qui ne me satisfait pas. En 2020, l'association Bandos Komar, accompagnée de membres du Ministère
de l’Education, de la Jeunesse et des Sports nous ont présenté ce projet. Ma commune a envoyé une
demande pour y participer et nous avons été sélectionnés.

A la suite de cela, nous avons constitué le comité de gestion de l’école dont je suis membre. Avec la
formation dont nous avons bénéficié, j’ai acquis de nouvelles connaissances sur les stades de
développement des enfants et l’importance de l’éducation. J'ai discuté avec d'autres membres du
comité de la nécessité de construire une nouvelle école pour les enfants. Après concertation des
villageois, nous avons obtenu leur accord pour co-financer une partie de l’école, puis nous avons obtenu
une subvention de Bandos Komar pour le reste. 

Les enfants vont bientôt aller à l’école dans le nouveau bâtiment qui devrait être terminé en février 2022,
au plus grand plaisir des enfants et des parents. 
J'espère que les enfants de notre commune auront un avenir brillant, qu'ils trouveront un bon travail
pour aider leurs familles et surtout développer notre communauté."

Mr. Seng Chheng, Chef du village de Trapeng Domrey 
et membre du comité de gestion de l’école

Nous avons également travaillé sur un modèle de construction dit « eco
smart », plus économique que le modèle standard requis par l’État, mais qui
répond néanmoins à ses exigences. 
Avec un coût total de 7 000 USD  contre 10 000 USD pour le modèle
standard de l’Etat, chaque école est bâtie avec des matériaux simples et
faciles à installer que les communes pourront facilement faire évoluer si
elles en ont les moyens dans le futur.
Planète Enfants & Développement a guidé les conseils communaux et les
comités de gestion des écoles pour documenter et rédiger des demandes
de subventions afin qu’ils co-financent les constructions. Nous avons ainsi
accordé des micro-subventions aux 55 communes partenaires.

Pour les rénovations, nous avons accompagné les villages dans un processus
d'évaluation et d'estimation du coût des matériaux de construction.

Enfin, nous avons élaboré des manuels de formation à l’éducation parentale
et l’égalité des sexes et avons tenu les premières sessions de sensibilisation
de 9 comités de parents ; sessions que nous allons poursuivre en 2022.

Avec ce projet, 2 300 enfants âgés de 3 à 6 ans vont avoir la chance de bien
démarrer leur scolarité, dans de bonnes conditions. 
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Population : 97,3 millions d’habitants (Banque Mondiale, 2020)
Capitale : Hanoï
Langue officielle : Vietnamien
Espérance de vie : 75 ans (Banque mondiale, 2020)
Taux de mortalité infantile : 21 pour mille (Banque Mondiale, 2020)
Taux d’inscription brut au pré-scolaire : 93% (Banque Mondiale 2020)
Taux d’inscription brut au primaire : 117 % (Banque Mondiale, 2020)
Taux d’alphabétisation : 96% (Banque Mondiale, 2015)
Indice de développement humain : 0,704 sur 1 → 118e/189 (PNUD, 2020)
Indice d’inégalité de genre : 0,296 sur 1 → 65e/ 162  (PNUD 2020)

EN CHIFFRES

LUTTER CONTRE LES INÉGALITÉS PAR L’ÉDUCATION DES ENFANTS ET LA PROTECTION DES FEMMES

La croissance économique soutenue du Vietnam pendant 30 ans a néanmoins oublié une partie de la
population : les minorités ethniques qui représentent 15% des habitants, constituent la moitié des
pauvres du pays. Et cette croissance exceptionnelle en Asie du Sud Est connaît un repli en 2021 sur fond
de Covid-19. Le pays a en effet beaucoup souffert de vagues successives de contaminations que les
autorités ont tenté de stopper par une politique très stricte de distanciation sociale. 

A titre d’exemple, l’armée a été déployée et les habitants d’Ho Chi Minh Ville, sous confinement de
juillet à octobre 2021, ont reçu l’interdiction de quitter leurs domiciles, même pour se nourrir. Tous les
mouvements dans la ville ont été suspendus. Les crèches, établissements scolaires et universitaires
sont restés fermés de mai 2021 à février 2022. 

Même si les autorités ont mis en place un plan national de réponse à la pandémie avec un ensemble
d’aides sociales, ces dernières n’ont pas été suffisantes pour empêcher les familles les plus vulnérables
de sombrer davantage. 

Suspension temporaire des services de santé, perte d'emploi, réduction des revenus, augmentation du
prix des aliments, des masques et de bien d'autres produits essentiels ont entraîné de nombreuses
familles dans la misère ; ce qui laisse à craindre pour les soins et l’éducation de leurs enfants. La sous-
nutrition et les retards de croissance sont déjà un problème majeur au Vietnam.

Par ailleurs, si le gouvernement vietnamien élabore des lois depuis 2006 pour l’égalité des genres et la
prévention des violences domestiques, les discriminations restent ancrées dans la société et la sévérité
des mesures de confinement a conduit à une explosion de la fréquence et de la brutalité des violences
envers les femmes ces derniers mois. 

En octobre 2020, la nouvelle stratégie sur l'égalité des genres 2021-2030 a été adoptée, avec le soutien
et les recommandations du réseau de plaidoyer GBVN dont nos partenaires CSAGA et BATIK sont
membres. Cette stratégie promeut un accès accru aux services de soutien de base pour les victimes de
violence et l'intégration du genre dans les programmes scolaires à partir de 2025. 

Cependant, en pratique, les élections législatives ont entravé les activités de nombreux organes tels que
l'Union des femmes et nous avons observé le refus des autorités locales de prendre des mesures pour
lutter contre ces violences.
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Si la fréquentation à l’école maternelle est très bonne au Vietnam, les services de garde d’enfants de moins de 3 ans
restent insuffisants et souvent de mauvaise qualité. Par ailleurs, le développement économique du Vietnam continue
de creuser les inégalités au sein de la population. Beaucoup de familles sont en grande difficulté et les mères,
traditionnellement en charge d’éduquer les enfants, manquent encore d’informations pour prendre soin et éveiller leurs
tout-petits.

Au Vietnam, les organisations internationales ne peuvent opérer leurs projets qu’à travers de partenaires locaux et à
l’issue de démarches administratives importantes. Après la signature d’un partenariat avec notre partenaire local
HACRP, il nous a fallu finalement plus de 10 mois pour pouvoir lancer les activités du projet avec la population.
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PETITE ENFANCE : SOUTIEN À LA PARENTALITÉ ET
FORMATION DE PROFESSIONNELS

EN BREF
Où ? Ho Chi Minh Ville : districts de Thu Duc et Tan Phu
Quand ? 2020 - 2023
Objectifs ? Développer les services de Petite Enfance et améliorer protection et prise en charge des jeunes
enfants
Partenaires opérationnels ? Association Ho Chi Minh de la Protection des Droits des Enfants (HACRP), OneSky,
DOLISA
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Agence Française de Développement (AFD),
British International School, Fondation Abbé Pierre, Fondation Linktogether
Budget ? 340 000€

Face à ces premiers constats, nous avons décidé de
mener au premier trimestre 2021 une étude pour analyser
l’offre et la demande en matière de garde d’enfants pour
les plus vulnérables, avec un consultant vietnamien
(Vietnam Initiatives and Informal Education - IIE
Vietnam). 
Cette enquête réalisée à Thu Duc et Nha Be auprès de
300 familles migrantes particulièrement exclues des
services sociaux, a confirmé que beaucoup de services
privés et de gardes à domicile ne répondent pas aux
normes d’hygiène et de sécurité élémentaires et ne
proposent pas aux enfants d’activité d’apprentissage.

Les services publics sont de meilleures qualité mais sont
surchargés, coûtent plus cher et leurs horaires d’accueil
manquent de souplesse. Il ressort que les familles sont en
attente de modes de garde près de chez elles, à un coût
abordable, avec des repas réguliers et de qualité, des
activités d’éveil pour leurs enfants et des horaires adaptés
à leurs contraintes professionnelles. C’est pourquoi nous
allons travailler, dès 2022, à la formation et certification
de 80 assistantes maternelles à Ho Chi Minh Ville. En
attendant, nous avons lancé officiellement le projet en
juillet 2021 et accompagné les premières familles en
difficulté, dans un contexte sanitaire très tendu.
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Je travaille comme ouvrier sur des chantiers de construction pour un salaire journalier et ma femme est
ouvrière dans une usine de confection. Nous avons dû rester à la maison pendant le confinement strict,
sans aucun revenu. 

C’est à ce moment-là que j’ai rencontré Planète Enfants & Développement. Connaissant nos difficultés,
la responsable des enfants du quartier nous a mis sur la liste des distributions alimentaires de
l’association.

J’ai ensuite été informé par le personnel de PE&D que l’on pouvait suivre des réunions d’information.  Je
voulais en savoir plus sur la façon de prendre soin de nos enfants, car c'est moi qui vais chercher les
enfants à l’école et m'en occupe tous les jours, alors je me suis inscrit. Pendant les deux mois de la
formation parentale, lorsque j'étais occupé par mon travail et que je ne pouvais pas y assister, je
demandais à ma femme de s’organiser pour y assister à ma place.

J’ai appris à mieux parler à mes enfants et à me faire écouter, à jouer avec eux aussi. Je me suis
également bien entendu avec les autres parents qui vivent près de chez moi et nous nous soutenons
souvent les uns les autres. 
PE&D a aussi apporté un soutien financier à ma famille pour payer le loyer et acheter de la nourriture.
Mon enfant le plus âgé a reçu une bourse d'études pour aller à l'école secondaire. Ma famille et moi
sommes très reconnaissants de ces aides. 

Tran, père de famille dans le quartier de Thu Duc

SOUTIEN À LA PARENTALITÉ
Malgré de nombreux obstacles, nous avons lancé les
premières activités de soutien à la parentalité en 2021.
Une première session d’ateliers s’est tenu en présentiel
pour 4 groupes de 15 parents. Les différentes réunions
menées ont permis d’informer les parents sur les stades
de développement des enfants, d’aborder l’importance
de la nutrition et de la sécurité pour la santé de l’enfant,
mais aussi les apprentissages par le jeu. 

A partir d’octobre, nous avons adapté le format en
distanciel sur Google Meet, à raison de sessions de 30 à
45mn, pour maintenir le lien. 6 groupes d’une dizaine de
parents ont pu suivre cette formation en ligne. 

Nous avons poursuivi ces sessions par des échanges dans
le cadre de « club de parents » entre octobre et décembre
via Facebook. Lors de 5 événements Facebook live,
animés par notre Experte Petite Enfance, des
psychologues, des experts locaux et auxquels ont
participé 211 parents, nous avons abordé les thèmes de la
lecture avec les enfants, la gestion de l’école à distance, le
stress parental pendant la pandémie, l’éducation positive
et le jeu avec les enfants.

URGENCE COVID
Le Vietnam a beaucoup souffert de vagues de Covid-19
successives en 2021, avec pour seuls mois de répit mars
et avril. Les autorités locales ont mis en place des
politiques très strictes de distanciation sociale pour
contenir ces vagues entre juillet et octobre 2021. 
Ne pouvant pas aller à la rencontre des familles comme
prévu dans le cadre de ses activités d’accompagnement
familial, Planète Enfants & Développement a adapté son
soutien. Ainsi, avec l’aide de HACRP, nous avons
distribué, entre juillet et novembre, 772 colis alimentaires
et d’hygiène d’une valeur de 400 000 – 500 000 VND (15-
20€) à des familles vulnérables avec des enfants de
moins de 6 ans.

Nous avons également mis en place une assistance
téléphonique pendant laquelle les travailleurs sociaux
ont pu continuer d’orienter les personnes en détresse
vers les services sociaux adaptés. Nous avons enfin mis en
place un Fonds d’urgence avec le soutien de la Fondation
Abbé Pierre pour fournir une aide financière et un suivi
social de 6 mois à 100 familles en grande difficulté dès
début 2022.
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La violence envers les femmes est un problème répandu au Vietnam qui s’est accentué pendant les confinements liés
au Covid-19 : 84% ont déclaré en 2020 avoir subi plus de violence qu'avant ; et 80,7 % d’entre elles s’être retrouvées
blessées pendant des accès de rage (selon une étude menée auprès de 303 femmes en 2020 par l’IEDES, en
collaboration avec l'Université de santé publique de Hanoï et la Rosa-Luxemburg-Stiftung Southeast Asia). En 2021,
Planète Enfants & Développement a donc poursuivi son projet Hy Vong, aux côtés de 3 autres ONG, pour faire de la
prévention auprès des jeunes en universités, pour renforcer les compétences des partenaires sur les questions de
violence et de genre, faire évoluer et appliquer les lois à Ho Chi Minh Ville et à Hanoï.
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HY VONG, LUTTONS CONTRE LES VIOLENCES
FAITES AUX FEMMES

EN BREF
Où ? Ho Chi Minh Ville (et Hanoï par les partenaires)
Quand ? 2020 - 2023
Objectifs ? Provoquer un changement de mentalité sur l’égalité femme-homme, prévenir les violences faites aux
femmes et protéger les victimes
Partenaires opérationnels ? Batik International, CSAGA (Centre pour la Recherche et les Sciences Appliquées sur
le Genre - la Famille - les Femmes et les Adolescents, SCDI (Centre pour le soutien des initiatives de
développement communautaire), l'hôpital Hung Vuong, ONU-Femmes, le DOLISA
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Agence Française de Développement (AFD),
Consular Club, Air Liquide, Fondation RAJA – Danièle Marcovici, BNP Paribas Vietnam, Kermesse De La
Francophonie, Fondation Abbé Pierre, Fondation Anber
Budget ? 240 000€

Planète Enfants & Développement et ses partenaires ont
développé et géré 6 clubs étudiants en 2020. Le club
lancé par PE&D, au sein de l'Université Hong Bang, a
rassemblé 27 étudiants. Après avoir suivi une formation
de 14 modules développés par Batik International sur les
normes et stéréotypes de genre et la gestion de projet,
les étudiants ont été soutenus dans la conception et la
mise en œuvre de 3 projets en 2021. 

Le Club d’étudiants a tout d’abord lancé une page
Facebook intitulée "Protect The World, Protect You" («
Protégez le monde, protégez-vous”) où le public peut
retrouver de courtes histoires sur la violence sexiste,
intentionnelle ou non. Au 31 décembre 2021, la page a
attiré 2 442 abonné.e.s. Elle sert également de
plateforme aux étudiants pour partager des informations
et promouvoir leurs événements.

Le Club a ainsi organisé le 23 juillet 2021 une conférence
sur le thème "Violence sexiste et fiction romantique".

"Le concept est inspiré des mouvements de danse, les roses représentent le
beau, le caractère sacré de l'amour, mais à côté se trouvent des chaînes
(exprimant l'attachement et le désir de posséder). Dark9 (l'artiste) apporte un
produit réfléchi dans chaque petit détail, des bleus causés par les chaînes,
des égratignures causées par les épines des roses, des cicatrices entrelacées
représentant la douleur de l'âme et du corps de la victime dans les relations
amoureuses violentes. 

L'histoire est également racontée par la décoloration de la gamme de
couleurs de l'image et la forte transition de la lumière exprimant le
déchirement, l'impuissance de la victime ainsi que la satisfaction de
l'auteur."

OEUVRE GAGNANTE DU CONCOURS D’ART 

Il s’agissait de débattre de l’influence des fictions
romantiques, qui banalisent les violences au Vietnam,
des comportements intimes violents et de solutions
pour soutenir les victimes. 
Trois experts étaient réunis pour échanger et répondre
aux questions de la trentaine de participants : Dr Skultip
Sirikantraporn, psychologue clinicien spécialiste des
violences liées au genre ; Dr Tran Thi Anh-Dao, professeur
d’économie et économiste IRASEC-CNRS de Bangkok et
Cassandra Fallon, chef du projet Hy Vong. 

Les étudiants ont également organisé un concours d’art
en ligne pour sensibiliser au sujet des violences par le
partenaire intime, aux relations malsaines dans
lesquelles s’exerce un pouvoir abusif.
Lancé sur la page Facebook du Club du 1er mars au 5
mai 2021, le concours a mobilisé 11 participants et a
touché près de 2000 personnes (1 185 réactions, 262
commentaires et 505 partages).

VOLET PRÉVENTION

Globalement, les activités en ligne des 6 clubs d’étudiants ont touché près de 2 150 000 personnes à Ho Chi Minh Ville
et à Hanoi. Les questionnaires soumis aux étudiants avant et après les formations ont montré que 69% d’entre eux ont
amélioré leurs connaissances sur la théorie du genre et les violences basées sur le genre, tandis que 83% ont enregistré
une amélioration dans leur auto-évaluation sur les attitudes à adopter face aux violences.
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Planète Enfants & Développement travaille en étroite
collaboration avec son partenaire local SCDI pour
améliorer le soutien aux victimes de violences. 

Après avoir supervisé la rénovation et l’équipement du
centre d’accueil de jour de SCDI, mais aussi rédigé une
méthodologie de soutien aux victimes et formé les
travailleurs sociaux de SCDI et des agents
communautaires en 2020, nous avons suivi les progrès de
57 victimes de violence domestique par leur partenaire
intime.
Sur ces 57 femmes, 32 sont au niveau dit 1 (elles ont subi
des violences dans le passé, mais gardent des
traumatismes et sont suivies pendant 6 mois environ) et
25 au niveau 2 (elles subissent actuellement des violences,
pour autant leur situation n’est pas qualifiée de critique et
sont suivies pendant 12 mois environ). 

L'assistante sociale de SCDI a continué à effectuer des
visites au domicile de ces femmes tant qu’elle le pouvait,
notamment pendant la livraison de colis alimentaires,
mais les échanges étaient limités par la présence du
conjoint violent à proximité. Lorsque le confinement strict
a été instauré, elle a mis en place une assistante
téléphonique ; ce qui a réduit l’accès à un soutien pour les
plus pauvres qui n’ont pas de téléphone personnel. 

Par ailleurs, les rassemblements étant interdits, les
bénéficiaires ont perdu le soutien qu’elles avaient
pendant les activités de groupe.

Nous leur avons également proposé 7 sessions d’art-
thérapie entre avril et décembre 2021 avec une moyenne
de 7 participantes par atelier. Ces dernières ont exploré
leurs expériences personnelles et partagé à travers le
dessin.

L’accompagnement globale des victimes se révèle
bénéfique : 80% des femmes qui ont achevé un suivi de
niveau 1 ont amélioré leur indépendance et ont quitté le
programme progressivement. Les autres sont toujours en
cours d’accompagnement.

Planète Enfants & Développement a aussi financé la
construction d’un centre d'accueil pluri-disciplinaire dans
l'hôpital d'HCMV. Composé d’une équipe d’experts
complémentaires, le centre d’accueil à guichet unique
doit fournir une aide globale aux victimes de toutes
sortes de violences : des soins de santé physiques et
mentaux, à l’assistance juridique, en passant par des
services de rétablissement et réhabilitation. Sur un
modèle proposé par ONU Femmes et le Dolisa, l’Hôpital
Hung Vuong et PE&D ont travaillé ensemble pour définir
la structure du centre puis l’aménager. 

Il propose ainsi une salle de séjour pour accueillir les
bénéficiaires, une salle de détente pour que les
bénéficiaires puissent recevoir les premiers soins et se
reposer, une salle de conseil pour le travailleur social/le
psychologue/l'avocat/la police, une salle d'enquête pour
les réunions d'experts et pour enregistrer la session de
réunion avec les bénéficiaires comme preuve au tribunal.

A cause des restrictions liées au Covid-19, le projet a pris
du retard. Les rénovations n’ont repris qu’à la levée du
confinement mi-octobre et l’intégralité de l’équipement
n’a été livré qu’en décembre.

Sur 2020 et 2021, l’assistante sociale de SCDI a suivi 6
formations et ONU Femmes finalise la formation du
personnel de l'Hôpital avant l’ouverture du centre.

57 femmes victimes de violences bénéficiaires d’un suivi psychosocial
Le centre d’accueil de jour de notre partenaire SCDI rénové
Un centre d’accueil pluridisciplinaire construit dans l’hôpital d’Ho Chi Minh Ville
27 étudiants mobilisés pour faire changer les mentalités autour de l’égalité femme-hommeQ
UE
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VOLET PROTECTION DES VICTIMES
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Population : 29.1 millions d’habitants (Banque Mondiale, 2020)
Capitale : Katmandou
Langue officielle : Népalais
Espérance de vie : 71 ans (Banque mondiale, 2020)
Taux de mortalité infantile : 28 pour mille (Banque Mondiale 2020)
Taux d’inscription brut au pré-scolaire : 87 % (Banque Mondiale 2019)
Taux d’inscription brut au primaire : 142 % (Banque Mondiale, 2019)
Taux d’alphabétisation : 68% (Banque Mondiale, 2018)
Indice de développement humain : 0,602 sur 1 → 143e/189 (PNUD, 2020)
Indice d’inégalité de genre : 0,452 sur 1 → 110e / 162 (PNUD 2020)

EN CHIFFRES

PROTÉGER LES ENFANTS ET LEURS MÈRES, ÉMANCIPER LES FEMMES

Enclavé entre l’Inde et la Chine, le Népal s’est encore retrouvé en étau suite à la pandémie de Covid-19
en 2021. Malgré une mise sous cloche déjà opérée en 2020, une deuxième vague dévastatrice a balayé
le pays au printemps et a mis à nu la précarité du système de santé népalais. Les hôpitaux, submergés
par les patients, ont souffert d'une pénurie de fournitures médicales et d'oxygène. 
Dès la mi-avril, les écoles ont fermé et ce jusqu'à la mi-septembre, laissant plus de huit millions
d'enfants non scolarisés. Plus de la moitié d’entre eux n'ont eu accès à aucune forme d'éducation
pendant cette période.
Les restrictions imposées ont entraîné une perte d'emploi ou une réduction des revenus pour de
nombreuses familles, souvent déjà vulnérables. En octobre 2021, 33,2 % des ménages ont signalé une
réduction de leurs revenus et 5,4 % une perte d'emploi attribuée au Covid-19. 

L'agriculture, le tourisme et les transferts de fonds qui sont les principales sources économiques du
pays, ont en effet souffert des effets de la pandémie. Avec les restrictions et la maladie, de nombreux
agriculteurs ont été contraints de restreindre leurs cultures, mettant en danger la sécurité alimentaire
de leur famille. La population a également pâti de la fermeture du pays aux touristes, mais également
de la fermeture des commerces. Et enfin, bloqués à l’étranger ou chez eux, les travailleurs migrants
n’ont pas eu la possibilité d’envoyer des fonds à leurs proches. 

Une situation qui vient davantage fragiliser les plus vulnérables. Dans ce pays aux plus de 60 ethnies et
120 langues, où les castes sont illégales mais les pratiques inégalitaires toujours présentes, où les
moeurs patriarcales sont ancrées, les discriminations envers les plus pauvres et les femmes font des
ravages. Le pays se place en effet au 110e rang, sur 162, en terme d’inégalité de genre. Déscolarisation,
mariages et grossesses précoces poussent de nombreuses jeunes filles à fuir des campagnes vers les
villes ; situation qui alimente les réseaux d’exploitation en place dans le pays.

Enfin l'instabilité politique, censée se réduire après la formation d’un gouvernement ayant obtenu la
majorité des sièges au parlement en 2017, reste un énorme défi. La Cour suprême a déclaré illégale la
dissolution du parlement par le premier ministre en 2020 et l’a rétabli, mais l'agitation politique a laissé
place à une scission du puissant parti communiste formé par les Marxiste-Léniniste unifiés et les
Maoïstes. En raison de cette scission, la coordination avec les représentants du gouvernement est
devenue plus difficile au niveau local.
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En 2021, aux côtés de nos partenaires locaux, nous avons formé les enseignant.e.s de 18 écoles maternelles de
Katmandou et 45 écoles de Dhading. Certaines et certains d’entre eux, enseignants en primaire n’ayant reçu aucune
formation spécifique sur la Petite Enfance avant de se retrouver avec leurs jeunes élèves, ont suivi un cursus de 7 jours ;
alors que les autres ont bénéficié d’une mise à niveau de 3 jours sur les méthodes d’enseignement adaptées à l’âge des
enfants. 
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 L’EVEIL DES TOUT-PETITS : UNE PRIORITE

EN BREF
Où ? Districts de Katmandou (Tokha et Budhanilkantha) et Dhading (Gajuri)
Quand ? Depuis 2013 (phase 3 : août 2020)
Objectifs ? Sensibiliser les parents, former les enseignants et convaincre les autorités locales de développer la
prise en charge de la Petite Enfance
Partenaires opérationnels ? Child Nepal, Prayas Nepal
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Agence Française de Développement (AFD),
Fondation Blancmesnil, Fondation Monique Desfosse, Fondation UEFA pour l’enfance, Fondation Mazars, My Little
Room
Budget ? 470 000€

Deux formations supplémentaires de 3 jours chacune
leur ont été dispensées. La première pour les guider dans
la fabrication de matériel pédagogique à partir de
ressources locales. La seconde sur la psychologie de
l’enfant pour les aider à identifier les élèves en difficulté
et les accompagner au mieux. 50 écoles maternelles de
Katmandou et de Dhading ont par ailleurs reçu du
matériel, en fonction des besoins qui avaient
préalablement été identifiés (mobilier scolaire, tapis,
coussins, jeux et jouets, livres...)

Le manque de matériel d’apprentissage adapté aux jeunes
enfants est criant dans de nombreuses écoles au Népal.
Grâce à notre travail de plaidoyer et notre implication au
sein des écoles, nous avons obtenu la création d’un fonds
dédié à la Petite Enfance de 5 000 NRP (38€) pour 45
écoles de Dhading dans lequel la municipalité s’est
engagée à participer à hauteur de 2 000 NRP (15€).
Chaque enseignant pourra puiser dans le fond de son école
pour se réapprovisionner en fournitures et matériel
scolaire.

L’ACCOMPAGNEMENT DES PARENTS

Un programme de soutien à la parentalité

Nous avons formé 91 groupes de parents dans les 63 écoles maternelles que nous soutenons à
Katmandou et Dhading en 2020 et 2021. Durant toute l’année, nous les avons réunis dans les écoles
pour leur apporter un soutien à la parentalité : leur apporter des connaissances sur les stades de
développement de l’enfant, les informer et les conseiller sur les soins à leur apporter, les sensibiliser
à l’importance et sur les méthodes d’éducation positive, partager et échanger. Près de 2 000 parents
ont ainsi suivi ce programme de sensibilisation.

A noter qu’il n’y a eu que 10 groupes de parents impliqués jusqu’alors à Dhading car 500 familles
vont entrer dans un processus d’étude avec des chercheurs de l’Université Paris Dauphine en 2022.  
 50 groupes de parents participeront à 15 ateliers d’éducation parentale. Ils seront interrogés avant
et après ces ateliers, en comparaison à 50 autres groupes témoins, afin de mesurer les effets du
programme de sensibilisation.

La diffusion de messages de sensibilisation dans les médias

Lors des rencontres avec les parents, nous leur avons distribué un dépliant pratique sur l’importance
de prendre soin et d’éveiller les enfants dès le plus jeune âge. Nous avons également créé un spot
radio en népalais, mais aussi en langues Tamang et Chepang, pour sensibiliser les parents à
l’importance d’inscrire leurs enfants à l’école. Ces messages ont été diffusés 3 mois (630 fois) sur
Radio Rajmarga à Dhading et Radio Annapurna à Katmandou. Nous postons aussi régulièrement
des informations sur une page Facebook à des destinations principalement des professionnels de la
Petite Enfance au Népal : www.facebook.com/ECDNepal. Ses 2 550 abonnés y trouvent des
informations pratiques et des conseils sur la prise en charge des jeunes enfants. 

Une écoute et des conseils de travailleurs sociaux

Parmi toutes les familles que nous suivons, nous avons identifié 132 enfants pénalisés par des
difficultés qui pourraient nuire à leurs projets d’avenir. Certaines et certains n’ont pas de certificat de
naissance, ne sont pas vaccinés, se retrouvent déscolarisés suite à des problèmes de santé ou sont
souvent absents de l’école, vivent dans une famille très pauvre qui a dû mal à subvenir à ses besoins
primaires…

LA FORMATION DES ENSEIGNANT.E.S DE MATERNELLE 
ET LA FOURNITURE DE MATÉRIEL
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La Maternelle de l’Espoir, créée en 2013 pour protéger et
scolariser les enfants de femmes victimes d’exploitation
sexuelle à Katmandou, a accueilli 29 filles et 9 garçons
de 3 à 5 ans en 2021. 
Cette année encore, les éducateurs de notre partenaire
Child Nepal ont pris soin de proposer à ces enfants,
élevés dans un environnement familial difficile, des
activités ludiques en intérieur et en extérieur, du repos
ainsi qu’une alimentation équilibrée nécessaires à leur
bon développement.

Pendant la fermeture des établissements scolaires,
imposée pour limiter la propagation du Covid-19 entre mi-
avril et mi-septembre, l’école a proposé une heure par jour
de classe virtuelle aux enfants et des conseils aux familles
pour s’occuper de leurs enfants à domicile. En parallèle, les
mères ont bénéficié d’un soutien et de conseils de la part
des travailleurs sociaux du centre pour faire face à cette
période difficile qui les a souvent privées d’emplois et de
revenus. Finalement, et c’était un des objectifs initiaux du
projet, nous avons passé le flambeau le 12 décembre à la
municipalité de Tokha : la Maternelle de l’Espoir est
devenue une école publique (la seule du quartier) qui sera
sous la responsabilité de la commune à partir de 2022. 

Les travailleurs sociaux de Child Nepal et Prayas Nepal, nos partenaires, leur rendent visite à
domicile pour identifier les problèmes de la famille et les orienter vers des solutions pour les
résoudre. 
Nous avons d’ailleurs créé une liste de 258 prestataires de services dans les domaines de la santé, de
l'éducation, du conseil psychosocial, de la microfinance, de l'état civil…à même de les aider. 62
familles ont reçu leur soutien en 2021. 

Malgré l’instabilité politique au Népal, nous avons poursuivi en 2021 nos réunions régulières avec les
municipalités de Dhading et Katmandou pour les engager dans de véritables politiques publiques
en faveur des jeunes enfants. Nous avons notamment organisé une journée de travail avec les
fonctionnaires de Tokha et Budhanilkantha sur le sujet de la Petite Enfance et une visite
d’observation, avec les maires, dans les écoles maternelles soutenues. Ces efforts ont porté leur fruit
car les budgets communaux consacrés à la Petite Enfance ont augmenté; et ce de 84% à
Katmandou.

63 écoles maternelles soutenues par la formation de leurs enseignant.e.s, la fourniture de mobilier et de matériel
pédagogique au bénéfice de 3 000 enfants.
Près de 2 000 parents sensibilisés à l’importance de l’éducation lors de réunions de soutien à la parentalité
Les familles de 132 enfants accompagnées dans la résolution de leurs problèmes sociaux et économiques
Des budgets municipaux pour la Petite Enfance augmentés
La Maternelle de l’Espoir à Katmandou devenue école publique
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S RÉSULTATS 2021

PLAIDOYER EN FAVEUR DU DÉVELOPPEMENT DE LA
PETITE ENFANCE AUPRÈS DES AUTORITÉS LOCALES
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Planète Enfants & Développement et son partenaire local Prayas Nepal soutiennent depuis 2015 un foyer de jeunes filles
géré par l’Association de la Communauté Chepang (ACC). Extrêmement vétuste, il ne répondait plus à aucune norme
de sécurité et sanitaire. Nous avons donc lancé en 2020 la construction d’un nouvel internat, sur un terrain mis à
disposition de l’ACC par les autorités locales de Gajuri.
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T UN NOUVEL INTERNAT POUR LES

JEUNES FILLES CHEPANG
EN BREF

Où ? District de Dhading, ville de Gajuri
Quand ? 2020-2021
Objectifs ? Lutter contre le décrochage scolaire des jeunes filles isolées dans les montagnes de Dhading et
participer à leur émancipation
Partenaires opérationnels ? Prayas Nepal
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Fondation UEFA pour l’Enfance, Fondation Abbé
Pierre, Fondation Rainbow Bridge, Fondation Blancmesnil, Institut Robin des Bois, Fondation RAJA-Danièle
Marcovici, Fondation pour une Education Responsable et Equitable
Budget ? 215 000€ 

Cet internat, c’est une chance pour ces jeunes filles
d’éviter les mariages et les grossesses précoces et de
choisir plus librement leur avenir. En effet, dans la
communauté Chepang, l’une des minorités ethniques
les plus pauvres du Népal, seule 1 femme sur 100 est
alphabétisée. Le taux d’abandon après l’école primaire
est très élevée car les collèges et les lycées sont très loin
des villages (en moyenne à 2 ou 3 heures de marche).
L’éducation des filles n’y est pas une priorité.
Permettre aux jeunes filles d’être hébergées toute la
semaine à proximité de leur collège encourage leur
scolarisation. Après des mois de retard dû au Covid-19
puis à la mousson, le nouveau foyer a donc ouvert ses
portes en septembre 2021 pour la réouverture des écoles
et la reprise des cours à temps plein. 20 jeunes filles y
résident actuellement. L’internat, qui peut accueillir
jusqu’à 30 élèves, propose six chambres à coucher, une
salle de lecture, une cuisine, une salle à manger, des
salles de garde et une salle de réunion.

Des cours de soutien scolaire sont organisés
quotidiennement : deux enseignants en mathématiques,
sciences, langues et études sociales, dirigent ces cours
après les heures de classe. Un animateur propose
également des séances de sport devant le foyer. Un
groupe d’adolescentes est constitué pour organiser la vie
collective au sein du foyer ; ce qui développe leur
autonomie et leur prise de responsabilités. Des séances
de sensibilisation leur sont proposées tous les mois sur
des problèmes auxquels elles peuvent être confrontées
chez elles (les violences envers les femmes, le trafic
d’êtres humains par exemple) mais aussi sur des sujets de
société.  Enfin, un groupe de 11 femmes du voisinage se
réunit tous les mois au sein du foyer. Elles échangent sur
des sujets de société autour de la violence car elles
veulent faire changer les croyances et pratiques néfastes
pour les femmes de leur communauté. C’est aussi une
occasion de favoriser l’insertion des filles parmi la
population, d’assurer leur sécurité et leur bien-être.

« Dans le nouveau foyer, nous avons de nouveaux équipements. Avant il n’y avait qu’une seule douche
et salle de bains. Maintenant, il y a plusieurs douches, ce sera plus facile de nous laver plus souvent.
Nous n’avions pas le nécessaire quand nous avions nos règles car il n’y avait pas assez de protections
hygiéniques. Ce qui n’était pas facile à gérer. Aussi, il n’y avait pas de cuisine. Maintenant, il y en a une
toute équipée, avec des ventilateurs au plafond, des tables et des bancs pour qu’on mange. »

Bishnu Maya Chepang, élève de 6e accueillie dans l’internat
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Le Népal, fermé aux touristes étrangers depuis mars
2020, a connu une deuxième vague dévastatrice de
Covid-19 en mai et juin 2021. Les nouvelles restrictions
imposées - avec la fermeture des bureaux et des
commerces – ont mis de nombreuses femmes que nous
avions accompagnées quelques mois auparavant dans
des situations de détresse et de pauvreté. 

Celles qui travaillaient dans les restaurants, les bars ou
encore les salons de massages, déjà en situation de
précarité et souvent d’exploitation, se sont retrouvées
sans emploi. D’autres femmes qui avaient récemment
commencé une reconversion dans le commerce, avec
des salons de thé ou encore des épiceries ambulantes,
ont également perdu leurs revenus et leurs espoirs de
changer de vie. Se nourrir, se soigner mais aussi payer les
frais de scolarité de leurs enfants, même pour des cours
à distance, sont alors devenus difficiles. 

Pour leur venir en aide dans cette situation d’urgence,
nous avons versé à 285 femmes une allocation de 4 000
NRP (environ 30€) entre août et novembre 2021. Elles
ont principalement utilisé cet argent pour payer leur
loyer, acheter de la nourriture et des médicaments.

Par ailleurs, nous avons fourni un soutien
supplémentaire à 100 enfants pour payer des frais de
scolarité et du matériel scolaire.
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UN SOUTIEN D’URGENCE POUR LES FEMMES
EXPLOITÉES DANS LES RESEAUX DE PROSTITUTION

EN BREF
Où ? Katmandou
Quand ? 2021
Objectifs ? Fournir une aide d’urgence à des femmes employées dans les réseaux de prostitution et sans revenu
pendant le confinement, ainsi qu’à leurs enfants
Partenaires opérationnels ? Chhori
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Fondation Wavestone, Fondation Abbé Pierre
Budget ? 25 000€ 
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Population : 20,9 millions d’habitants (Banque Mondiale, 2020)
Capitale : Ouagadougou
Langue officielle : Français
Espérance de vie : 62 ans (Banque mondiale, 2020)
Taux de mortalité infantile : 85 pour mille (Banque Mondiale 2020)
Taux d’inscription brut au pré-scolaire : 6% (Banque Mondiale 2020)
Taux d’inscription brut au primaire : 93 % (Banque Mondiale, 2020)
Taux d’alphabétisation : 41% (Banque Mondiale, 2018)
Indice de développement humain : 0,452 sur 1 --> 183e/189 (PNUD, 2020)
Indice d’inégalité de genre : 0,594 sur 1 → 147e / 162 (PNUD 2020)

EN CHIFFRES

DES ENFANTS PROTÉGÉS ET ÉVEILLÉS, DES FEMMES ÉMANCIPÉES

L'année 2021 a débuté au Burkina Faso par la formation d’un nouveau gouvernement à l'issue
d’élections législatives et présidentielle qui ont porté Roch Marc Christian Kaboré au pouvoir pour un
deuxième mandat. Président qui sera finalement renversé par un coup d’Etat militaire début 2022.
Au cours de cette année, c’est moins à la pandémie mondiale de Covid-19 qu’à des défis sécuritaires et
aux respects des droits humains que le pays a dû faire face. Les attaques perpétrées par des groupes
armés se sont intensifiées entraînant une aggravation de la situation humanitaire.

Les violences, dans 8 des 13 régions que compte le pays, ont contraint plus d’1,5 million de personnes à
fuir de leur domicile. Le gouvernement peine à prendre en charge le nombre croissant de ces déplacés
que l’on appelle « Personnes Déplacées Internes (PDI) ».
Ces attaques à répétition sont aussi un fléau pour l’éducation des enfants : à l’automne 2021, on
comptait 2 877 établissements scolaires fermés (soit plus de 11% des écoles du pays), privant 344 363
enfants de scolarité. 

Pourtant, le Burkina Faso, pays rural (près de 74% de la population) et très jeune (64% de moins de 25
ans) a encore de nombreux défis à relever en matière d’éducation et d’emploi.
44% des jeunes burkinabés de 15 à 24 ans vivent sous le seuil de pauvreté et 92% des emplois
disponibles pour eux le sont dans le secteur informel. Une jeune population désœuvrée est
malheureusement une proie plus facile à enrôler dans les groupes armés.

Aussi, malgré la volonté de l’Etat de développer les services en faveur de la Petite Enfance et celle des
359 communes du pays qui partagent avec l’État des responsabilités pour fournir à la population des
services sociaux de base dans les domaines de l’état civil, de la santé, de l’éducation…, ces derniers
manquent encore faute de moyens.
Les structures d’accueil et d’éveil des jeunes enfants restent rares et de mauvaise qualité, avec des
personnels peu formés. Et seuls 6 enfants sur 100 vont à l’école maternelle. 

La création avec le ministère d’un guide méthodologique innovant pour améliorer les pratiques
éducatives
La construction et l’équipement du centre d’éveil et d’éducation préscolaire d’application de Gaoua.
C’est un centre de stage où les élèves instituteurs.trices en formation peuvent mettre en pratique
leurs connaissances avec les enfants
La création d’une plateforme internet ressources pour les éducateurs du préscolaire : www.bop.fr
La création d’une entreprise sociale de création, production et commercialisation de jeux et jouets
locaux pour les enfants de 0-6 ans : BiiBop (https://jouer-biibop.com).
La création de la filière professionnelle d’assistante maternelle.

Depuis 2010, PE&D soutient l’éducation préscolaire au Burkina Faso. L’association, qui a contribué à la
création de 13 écoles maternelles (qui représentaient 10% des écoles publiques), dont une école
d’application, met aussi l’accent sur la qualité de la pédagogie pour réduire l’échec scolaire et
permettre aux enfants de développer tout leur potentiel. 
Cela s’est traduit par : 
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Planète Enfants & Développement a soutenu, pendant 3 ans, 9 écoles maternelles publiques (CEEP) dans les quartiers
pauvres en banlieue de Ouagadougou pour les conduire vers l’autonomie. Il s’agit des écoles de Bissighin, Boassa,
Bassinko, Daresalam, Kamboinsin, Noghin, Saaba, Sakoula et Yagma. 

Dans le cadre du projet, de nombreuses actions d’information ont été menées pour encourager les parents à inscrire
leurs enfants à l’école maternelle. On peut citer par exemple : près de 100 animations effectuées par des crieurs publics,
252 visites en porte à porte, 1 250 prospectus distribués, 22 peintures murales réalisées dans l’espace public… 
Ces activités de communication ont porté leurs fruits puisque le nombre d’enfants inscrits dans les 9 écoles est passé de
545 pour l’année scolaire 2018-2019 à 758 en 2020-2021 (+39%).
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PLUS D’ENFANTS A L’ÉCOLE DANS 
9 MATERNELLES DE OUAGADOUGOU

EN BREF
Où ? Ouagadougou
Quand ? 2018-2021
Objectifs ? Soutenir des écoles et des familles pour faciliter l’inscription et l’assiduité des enfants en maternelle
Partenaires opérationnels ? /
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Fondation Agir pour les enfants
Budget ? 50 000€

Par ailleurs, pour limiter les frais de scolarité, qui
représentent un frein à l’inscription des enfants pour les
plus foyers les plus modestes, nous avons fourni du tissu
fabriqué localement à 1 984 enfants pour la confection
de l’uniforme scolaire.

Nous avons également octroyé des bourses scolaires à
321 orphelins et enfants vulnérables. Ces enfants ont été
identifiés et sélectionnés chaque année, avant la rentrée
scolaire, par les services sociaux des arrondissements où
se situent les écoles. Les bourses scolaires permettent
non seulement aux familles les plus démunies de
scolariser leurs enfants, mais aussi d’assurer un budget
stable pour le fonctionnement de l’école. Puis, nous
avons remis à chaque début d’année scolaire aux
directeurs d’école un outil de suivi de ces enfants, pour
comptabiliser les inscriptions et l’intégration de ces
enfants à l’école primaire notamment. Il s’avère que
quasiment tous les enfants de grande section ont
poursuivi à l’école primaire. Il est néanmoins très difficile
de mettre en place cette activité de suivi des enfants par
les enseignants, sans rémunération complémentaire.

Le personnel joue un rôle capital dans le
fonctionnement des écoles. Néanmoins, toutes les
écoles maternelles n’ont pas la chance d’avoir des
équipes pédagogiques rémunérées par l’Etat et
beaucoup font appel à des éducateurs privés ; ce qui
pèse fortement sur le budget de l’école. 

Ainsi, nous avons particulièrement soutenu sur ce volet
les écoles de Noghin, Daresalam et Sakoula pour ne pas
pénaliser leur fonctionnement. 

· Pendant deux années scolaires, nous avons engagé une
cantinière dans l’école de Noghin.
· Nous avons versé au Comité de Gestion de l’Ecole
(COGES) une indemnité mensuelle pour 2 monitrices les
deux premières années du projet et pour le directeur de
l’école de Sakoula.
· Nous avons également prise en charge la rémunération
d’une monitrice pendant deux ans dans l’école de
Daresalam. 

Pour améliorer les repas des enfants, mais aussi dans un
but pédagogique, nous avons prévu de créer des jardins
scolaires dans 3 écoles clôturées (Saaba, Yagma et
Zagtouly). Après un appel d’offre, nous avons retenu
l’association ICCV/ Nazemsé pour former les équipes
pédagogiques dans le domaine du maraichage, réaliser
des buttes de permaculture pour la production de
légumes biologiques, développer des pépinières et
suivre les premiers plans. Les jardins sont désormais
fonctionnels même si le suivi prévu avec le partenaire
n’est pas optimal. 
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Les murs de clôture que nous évoquions précédemment
sont essentiels pour faciliter le travail des enseignant.e.s,
assurer la protection des enfants au sein de l’école,
rassurer les parents et les encourager à inscrire leurs
enfants. Aussi, nous avons clôturé les écoles de
Daresalam, Kamboinsin et Bassinko. 

Que ce soit pour assurer les besoins en eau des enfants
ou comme source de revenu (revente d’eau), les forages
sont très importants pour les écoles. Dans l’école de
Saaba par exemple, il contribue à ¼ du budget de
fonctionnement de l’école. Dès 2018, les écoles de
Sakoula, de Daresalam et de Kamboinsin nous ont fait
part de l’usure de leurs forages. Nous avons donc
contribué à leur réparation puis à leur maintenance. 

Toutes les activités du projet semblent avoir stabilisé les
frais de scolarité ; ce qui est essentiel pour assurer
l’inscription des enfants et maintenir le budget de
fonctionnement des écoles. Nous avons défini qu’avec
un effectif de 90 enfants et des frais de scolarité
plafonnés à 35 000 FCFA, une école peut fonctionner
sans aide extérieure. Les 9 écoles maternelles soutenues
pendant ces trois années devraient désormais s’en sortir
de façon autonome.

9 écoles maternelles soutenues

758 enfants scolarisés à la maternelle en 2020-2021

321 familles bénéficiaires de bourses scolaires

1 984 enfants dotés de tissu pour confectionner l’uniforme scolaire

Des repas pour 253 enfants grâce à 3 jardins scolaires

Près de 3 000 parents sensibilisés à l’importance de l’école maternelle

Q
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UE

S RÉSULTATS 2018-2021

RAPPORT ANNUEL 2021 - 35



PR
O

JE
T SOUTIEN À LA PARENTALITÉ 

ET RENFORCEMENT DE 9 ÉCOLES MATERNELLES

EN BREF
Où ? Communes de Tibga, Diabo, Fada N’Gourma (province du Gourma / région Est) et Ouagadougou (province
du Kadiogo / région Centre) 
Quand ? 2021-2024
Objectifs ? Améliorer l’accès et la qualité de l’éducation préscolaire, en impliquant les populations et en
accompagnant les politiques publiques
Partenaires opérationnels ? Association pour la Promotion Artistique et de la Culture-Fandima (APAC-Fandima),
Institut National de Formation en Travail Social (INFTS) et des Ministères en charge de la famille et de l’éducation
nationale
Bailleurs institutionnels et privées (hors donateurs individuels) ? Agence Français de Développement (AFD), DCI-
Monaco, la Coopération Suisse, Fondation Cécile Barbier De La Serre, Les 7 Sources Conseil, For Burkina,
Cheminées Poujoulat
Budget ? 600 000€

Suite à un appel d’offre national, nous avons sélectionné le cabinet Expertise International en mai 2021 pour mener une
enquête auprès de parents d’enfants de moins de 6 ans dans les communes de Fada N’Gourma, Tigba et Diabo. Face au
manque de connaissances des parents sur l’importance des soins et de l’éveil des plus-petits mais aussi au manque
d’investissement des autorités publiques pour développer la Petite Enfance, le cabinet a émis un certain nombre de
recommandations et notamment :
· Informer les parents sur les stades de développement physique et psychologique du jeune enfant et les sensibiliser à
l’importance de l’éducation les trois premières années de sa vie.
· Privilégier les radios locales pour diffuser des messages de sensibilisation à la population
· Construire ou réhabiliter des écoles maternelles

Près de 600 parents ont pu participer en 2021 à des sessions
d’éducation parentale. Les animateurs y ont abordé avec les
parents des sujets comme la gestion des sentiments chez
les enfants (les effets de la tristesse, de la colère, des
encouragements, des châtiments et punitions), la sécurité
de l’enfant à la maison… 

Ces sessions devront être complétées par 48 émissions de
radio en langue locale sur toute la durée du projet. En 2021,
l’équipe a mené une première réflexion sur les contenus et
formats de ces émissions.

D’autre part, 321 enfants de moins de 6 ans ont pu participer
à des activités récréatives proposées dans leur quartier. En
plus de jeux collectifs comme le football, la balle au
prisonnier, le béret, la tomate…, ils avaient à leur disposition
des kits d’activités et de jeux fournis à l’APAC-Fandima par
l’entreprise sociale BiiBop.

SOUTIEN À LA PARENTALITÉ ET
ACTIVITÉS RÉCRÉATIVES POUR
LES ENFANTS

2021 marque le lancement de ce nouveau projet afin de poursuivre le développement de la Petite Enfance au Burkina
Faso. Nous avons tout d’abord sélectionné et signé une convention avec notre partenaire opérationnel APAC-Fandima,
constitué et formé l’équipe du projet, mais aussi réalisé les premières réunions de collaboration avec les autorités
locales concernées.

PETITE ENFANCE : UNE ÉTUDE SUR LA PERCEPTION, 
LES CONNAISSANCES ET LES PRATIQUES DANS LA RÉGION EST
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Nous avons sélectionné l’association Yam Solidarité, spécialiste en aménagement urbain dans la périphérie de
Ouagadougou et l’entreprise BiiBop pour créer la première aire de jeux publique pour les jeunes enfants. La conception
et les modalités de gestion de l’aire de jeux après sa création sont à l’étude. Ce projet expérimental devra faciliter le
développement d’une deuxième aire de jeux à Fada N’Gourma avant 2024.

AMÉNAGEMENT D’AIRES DE JEUX PUBLIQUES



Vieille de plus de 20 ans et devenue vétuste, nous avons
réhabilité une école maternelle à Fada N’Gourma. Nous
avons refait 4 salles d’activités, réparé les latrines et mis
en place des lave-mains. Ainsi, c’est une école rafraîchie
qui a accueilli 274 enfants à la rentrée scolaire le 1er
octobre. 

Dans le cadre du projet, 8 écoles maternelles publiques
doivent être équipées en mobilier et matériel
pédagogique. 5 premières écoles (2 à Ougadougou et 3 à
Fada N’Gourma) ont reçu des jeux et jouets de BiiBop en
décembre.

Par ailleurs, nous travaillons au niveau national avec
l’Etat, et notamment la Direction Générale de la
Recherche en Education et de l’Innovation Pédagogique
(DGREIP) pour développer un outil de suivi des acquis
des enfants à l’école maternelle. 

LE RENFORCEMENT DES ÉCOLES MATERNELLES
En effet, à l’heure actuelle, les enfants inscrits au préscolaire
au Burkina Faso sont censés être soumis à des évaluations
formatives (par l’identification des succès et des difficultés
en cours d’apprentissage et d’actions pour faire progresser).
Pourtant, sous la pression des parents et par tradition, la
plupart des écoles maternelles privées effectuent des
évaluations sommatives (avec des notations en fin
d’apprentissage) selon leurs propres méthodologies. La
conception et la diffusion d’un outil d’évaluation doit
permettre d’harmoniser les pratiques. 

En 2021, nous avons donc organisé un premier atelier de
travail avec les professionnels de l’éducation préscolaire des
différentes directions techniques du Ministère de
l’Education. L’appropriation de cette activité par le
Ministère est une avancée significative pour assurer la
diffusion de l’outil à l’échelle nationale. 

« Avant l’intervention de APAC-Fandima et Planète Enfants & Développement, les plafonds risquaient
de s’effondrer, les murs des salles de classe étaient fissurés, les peintures délabrées, les toilettes n’avaient
ni toits ni portes et nous ne disposions que de très peu de jeux. La réhabilitation nous a beaucoup
apporté. Notre CEEP est devenu visible à 500 mètres ! Les fresques murales permettent de faire des
activités de causeries avec les enfants, les lave-mains de la sensibilisation sur l’hygiène... Et ce cadre
idéal donne envie aux enfants de venir à l’école. Nous avons l’intime foi que de notre école, sortiront de
futurs décideurs de ce pays. »

Madame Ouedraogo Bénédicte, Directrice du CEEP réhabilité de Fada N’Gourma

6 membres de notre association partenaire locale et 4 responsables au sein de collectivités territoriales formés
sur des sujets Petite Enfance et sur la gestion budgétaire
1 école maternelle réhabilitée à Fada N’Gourma
5 écoles maternelles publiques équipées en matériel pédagogique
Près de 600 parents sensibilisés à l’importance de l’éducation préscolaire
321 enfants bénéficiaires d’activités de loisirsQ
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En 2021, BiiBop, entreprise sociale de jeux & jouets
conçus et fabriqués au Burkina Faso détenue à 40%
par Planète Enfants & Développement, poursuit son
développement créatif, développe ses capacités de
production et ouvre de nouveaux canaux de
distribution.

Pour mener à bien tous ces chantiers, BiiBop a
recruté un commercial et une assistante
administrative. L’entreprise s’est également entourée
d’une équipe Recherche & Développement de 3
personnes pour la création de nouveaux matériels
éducatifs, les tests des prototypes auprès des enfants
et la finalisation de notices d’utilisation.

BiiBop a majoritairement équipé cette année des
écoles maternelles privées et communautaires, des
crèches et des « espaces amis des enfants ».
L’entreprise a gagné un important marché auprès
d’une grande entreprise française de crèches privées,
Livli. BiiBop a lui a ainsi produit et envoyé en France
17 000 sacs à doudou. 

L’année 2021 est également l’année des partenariats.
BiiBop a été retenu par deux programmes : Afrique
créative (https://afriquecreative.fr) et le Fond de
Développement Culturel et Touristique du Burkina
Faso (http://www.fdct-bf.org). Ces programmes
accompagnent l’entreprise dans son développement
économique durable et dans la poursuite de son
utilité sociale.

L'ENTREPRISE SOCIALE
ET SOLIDAIRE BIIBOP



Pour répondre au problème du chômage qui touche particulièrement les femmes et au manque de structures de garde
de qualité pour les enfants de moins de 3 ans, nous avons développé depuis 2018 un programme de formation
diplômant au métier d’assistante maternelle, reconnu par l’État.

Planète Enfants & Développement et ses partenaires, Entrepreneurs du Monde et Yikri, ont recruté 120 jeunes femmes
en janvier 2021 dans 3 arrondissements de Ouagadougou et 3 communes rurales proches de la capitale, pour suivre la
formation d’assistante maternelle. Âgées de 18 à 35 ans, les candidates sélectionnées ont été retenues en fonction de
leur motivation mais aussi de leur vulnérabilité : échec scolaire, chômage, famille mono-parentale, déplacées pour des
raisons de sécurité… 30 autres jeunes femmes déjà en poste dans des crèches ont également été sélectionnées pour
améliorer la prise en charge des enfants. Ainsi, 133 femmes de cette nouvelle promotion ont obtenu leur diplôme
(Certificat de Qualification de Base) en 2021. Ce qui porte le nombre total de femmes formées depuis la création de la
filière à 298.

100 femmes qui s’orientent vers la création de leur propre structure d’accueil d’enfants ont reçu 3 formations
supplémentaires durant l’automne : sur l’utilisation du téléphone portable pour la promotion de leur crèche, sur la
création et la gestion de leur établissement et sur l’éducation financière. Les autres sont accompagnées à la recherche
d’un emploi. 
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D’ASSISTANTE MATERNELLE

EN BREF
Où ? Communes de Oula, Tangaye et Ouahigouya (province du Yatenga dans le Nord) et communes de Pabré,
Saaba, Tanghin-Dassouri, arrondissements 1,4 et 6 de Ouagadougou (dans le Centre)
Quand ? Depuis 2018 - phase 2020-2022
Objectifs ? Donner une opportunité aux femmes de se former, d’entreprendre, d’avoir un emploi qualifié et aux
enfants de bénéficier d’un accueil de qualité
Partenaires opérationnels ? Entrepreneurs du Monde (EdM), YIKRI, Association Féminine pour le Développement
du Burkina (AFEDEB), Association pour la Promotion de l'Éducation des Jeunes Enfants au Faso (APEJEF),
Association des Femmes Unies pour le Développement (ASFUD), Association Esther Vision (EV), Coopérative
Diocésaine d’Epargne et de Crédit de Ouahigouya (CODEC OHG)
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ?Union Européenne (UE), Agence Française de
Développement (AFD), Organisation Internationale de la Francophonie (OIF), Fondation Société Générale, Groupe
de l’OCDE pour la lutte contre la faim
Budget ? 720 000€

En 2021, 40 femmes ont trouvé un travail dans des
structures d’accueil existantes, 38 autres se sont
rassemblées pour créer 22 crèches aux bénéfices de 434
familles.

Nous avons pourtant dû faire face à plusieurs défis cette
année pour avancer sur ce projet. 
Déjà fragilisées par le Covid-19, de nombreuses femmes
ont dû délaisser leurs petits boulots et parfois parcourir
de longues distances à vélo chaque jour pour réaliser leur
stage pratique de 3 mois. Nous avons pu apprécier les
efforts qu’elles ont fournis pour finir leur stage. Nous
avons donc alloué à 116 femmes en difficulté une aide
exceptionnelle de 20 000 FCFA (environ 30€).

A Ouahigouya, dans le nord du pays, c’est à la crise
sécuritaire et économique que nous devons faire face
avec les populations. Avec l’arrivée de milliers de
personnes déplacées internes (PDI) à la recherche d’un
emploi, des familles emploient de jeunes femmes PDI à
moindre coût pour toutes les tâches à domicile, y
compris la garde des enfants. 

Il est donc important de poursuivre nos actions de
sensibilisation de la population à l’importance de soins
de qualité et de l’éveil des plus petits : 3 900 parents ont
été sensibilisés par des événements de proximité, les
réseaux sociaux, …et nous préparons la diffusion de spots
radios pour début 2022. 
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Les principaux enjeux pour les mois à venir seront de poursuivre l’accompagnement des entrepreneuses dans leur
structure pour améliorer les activités d’éveil, de capitaliser sur un modèle économique viable de micro-crèche, de
trouver des centres de formation pour qu’ils déploient la formation à l’échelle du pays et de travailler avec le Ministère
en charge de l’action sociale et de la famille burkinabè sur la définition d’un cadre légal pour les établissements qui
accueillent moins de 10 enfants.

La formation se déroule sur 12 jours. Elle se découpe en 10 jours de cours techniques et 2 jours de cours sur
l’entreprenariat.
Les 11 modules techniques abordent par exemple les notions de puériculture, l’alimentation du jeune enfant, les
jeux et activités socio-éducatives, les équipements et matériels d’éveils, la protection et les droits de l’enfant… Les
femmes suivent ensuite un stage pratique de 3 mois, avant de passer leurs examens pour obtenir leur diplôme.
Nous accompagnons ensuite ces femmes pendant 1 an, soit dans leur recherche d’emploi, soit dans leur projet de
mini-crèche pour laquelle elles ont accès au micro-crédit grâce à notre partenaire Yikri.

ZOOM SUR LA FORMATION ET SES DÉBOUCHÉS

« Il y a encore quelques mois, j’étais commerçante. Mais j’avais de plus en plus de mal à écouler la
marchandise, les fins de mois étaient difficiles. Et puis j’ai entendu parler de la formation d’assistante
maternelle proposée par Planète Enfants & Développement : je l’ai suivie et j’ai obtenu mon diplôme en
2021. Je ne suis pas allée très loin à l’école. Je n’ai pas pu passer l’examen de CM2 car je suis tombée
malade. Ce diplôme d’assistante maternelle est donc mon tout premier diplôme ! J’en suis très fière,
c’est une victoire pour moi. J’ai créé une crèche il y a 6 mois en m’associant à une autre assistante
maternelle. Ensemble, nous nous occupons quotidiennement de 11 enfants, 6 filles et 5 garçons !»

Sabine Balima, assistante maternelle à Ouagadougou

133 femmes diplômées pour devenir assistante maternelle
Une aide d’urgence versée à 116 femmes
40 femmes employées dans des structures d’accueil existantes et 38 créatrices de 22 crèches
aux bénéfices de 434 familles.Q
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Les trois années du projet ont permis de bâtir un collège qui accueille 151 élèves à la rentrée scolaire 2021-2022 (soit 54
de plus que l’année précédente). 

Lors de la première phase du projet, en 2019, nous avons construit avec l’entreprise EZSF - sélectionnée par appel
d’offres - 2 salles de classe, 1 salle polyvalente, 2 bureaux de vie scolaire, ainsi qu’un bâtiment administratif de 4 pièces et
3 blocs de toilettes. 

A l’issue de nouveaux appels d’offres en 2020, les entreprises EZSF et SASERCI ont construit un nouveau bâtiment de 2
salles de classes, d’1 salle des professeurs et d’1 bloc de toilettes ; ainsi qu’une cuisine en voute nubienne (architecture en
terre cuite) séparée en deux parties pour le collège et l’école primaire, que nous avons équipée.
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UN COLLEGE A KOUBRI POUR
LUTTER CONTRE LE DECROCHAGE

EN BREF
Où ? Commune de Koubri dans la Province du Kadiogo
Quand ? 2018-2021
Objectifs ? Favoriser le continuum pédagogique avec la construction d’un collège à proximité de l’école primaire
Partenaires opérationnels ? Association Initiative Communautaire Changer la Vie/Nazemsé (ICCV-N), Mairie de
Koubri
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Fondation Agir Pour Les Enfants
Budget ? 284 000€

Par ailleurs, suite à un problème d’accès à l’eau dans le
collège, nous l’avons raccordé à l’eau au moyen d’un
forage solaire et d’un réservoir d’1m3 équipé en
robinetterie. 

En revanche, la bibliothèque initialement prévue n’a pas
pu être mise en place.

Durant toute la période du projet, la commune s’est
investie pleinement pour le succès des activités et les
autorités montrent un réel intérêt pour l’établissement
scolaire.

Depuis son ouverture, il dispose par exemple du
personnel nécessaire pour le faire fonctionner : 
1 directrice, 1 personnel de la vie scolaire, 1 gardien, 
2 personnels de soutien et 6 professeur.e.s.
Sa viabilité est garantie avec une prise en charge effective
par l’Etat.

La commune de Koubri fait face à de multiples défis
pour assurer la poursuite scolaire des enfants : 

- le nombre d’écoles primaires a augmenté mais les
collèges et lycées manquent ou sont trop éloignés des
domiciles des élèves.
- les cantines scolaires peinent à s’approvisionner toute
l’année. Elles doivent trouver des solutions
économiques, tout en proposant des repas équilibrés.
- les enfants ne disposent d’aucunes activités
éducatives extra-scolaires dans la commune. 

C’est dans ce contexte que Planète Enfants &
Développement a accepté en 2018 la mission que lui a
confiée la Fondation Agir pour les Enfants, déjà
partenaire de l’association, de construire un collège à
Koubri pour favoriser la continuité éducative, d’établir
une cantine et une bibliothèque communale. Le
nouveau collège se situe donc juste à côté de l’école
primaire dans le village de Napagting-Gounghin. 
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Le projet PEPS, géré par un consortium de 5 ONG dont la Fondation Terre des hommes-Lausanne est chef de file, s’est
terminé en janvier 2022. Nos missions au sein de ce consortium : moderniser les centres d’état civil et favoriser les
démarches, accompagner les familles en difficulté, encourager la planification familiale et lutter contre les violences.
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POUR DES SERVICES SOCIAUX ET
D’ETAT CIVIL PERFORMANTS (PEPS)

EN BREF
Où ? 85 communes dans 10 provinces de la Boucle du Mouhoun et du Centre Ouest
Quand ? 2019 – Janvier 2022
Objectifs ? Renforcer les services d’état civil, promouvoir la planification familiale et lutter contre les violences
faites aux femmes en changeant les comportements et en renforçant les services publics
Partenaires opérationnels ? Fondation Terre des hommes-Lausanne, Association Burkinabè pour le Bien-être
Familial (ABBEF), Programme de Marketing social et de Communication pour la santé (PROMACO), Association
des Municipalités du Burkina Faso (AMBF) et 10 organisations de base sélectionnées en 2019
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Union Européenne, Fondation Orange
Budget ? 250 000€ pour le volet de PE&D 

En début de projet, nous avons procédé à un état des
lieux des systèmes d’archivage des documents d’état civil
(déclarations de naissance, de mariage, de décès, …) dans
les 85 communes de la Boucle du Mouhoun et du Centre
Ouest. Il a montré que les conditions de conservation ne
protégeaient pas suffisamment les documents ; mais
aussi des défauts dans les méthodes classement et des
pertes de documents.
Nous avons donc décidé de travailler sur la formation des
agents d’état civil et l’équipement des centres. 

C’est ainsi que nous avons élaboré un module de
formation, en collaboration avec les institutions
étatiques, la Direction Générale de la Modernisation de
l’Etat Civil (DGMEC) et la Direction Générales des Archives
Nationales (DGAN).

Nous avons ensuite constitué et formé un pool de 10
formateurs, en charge de former les agents d’état civil en
poste et de futurs recrutés. Pendant la durée du projet, ce
pool a donc formé 273 agents en poste dans les Mairies,
sur un volet théorique mais aussi pratique, directement
dans les salles d’archives. 40 communes, en manque de
matériel d’archivage, ont bénéficié de 80 armoires. 

L’approche concrète sur le terrain et participative (elle
implique l’ensemble de la chaîne - des directions
générales étatiques aux gouvernorats et hauts-
commissariats qui assurent la gestion administrative et
technique dans les régions et provinces, jusqu’aux
officiers d’état civil dans les communes) a permis
d’obtenir l’adhésion de tous et une appropriation qui va
contribuer à une meilleure tenue des archives dans les
dix provinces :
· Le module est devenu une référence qui peut être
utilisée pour des formations similaires, 
· La chaine de commandement de l’état civil dispose
d’une nouvelle expertise et un pool de formateurs est en
place, 
· Des agents sont formés au sein des mairies et
bénéficient de l’appui de leur ministère de tutelle

LA MODERNISATION DES
SERVICES D’ÉTAT CIVIL

273 agents d’état civil formés et opérationnels dans 85 communes sur la gestion des archives
Un pool de formateurs opérationnel, un module de formation disponible et des institutions de l’Etat
convaincues pour un déploiement plus large de l’activité
300 personnels, animateurs et superviseurs, de 10 associations locales formés à la méthodologie
d’accompagnement familial pour aider les familles à bénéficier de services sociaux.Q

UE
LQ

UE
S RÉSULTATS 2019-2021

Pour guider les familles vers l’identification de leurs problèmes, puis la définition d’un plan d’action et l’approche des
services publics pour les aider à les résoudre, nous avons tout d’abord formé à la méthodologie de l’accompagnement
familial 20 animateurs et 10 superviseurs de 10 associations locales.
Ces associations ont ensuite mené des enquêtes, identifié 2 700 familles mal logées, en manque de revenus et sans
soutien social et les ont accompagnées individuellement, lors de visites à domicile pendant 6 à 9 mois.. A l’issue de
l’accompagnement, ils ont évalué les résultats de la famille (sortie positivement, sortie négativement, perdue de vue).

L’ACCOMPAGNEMENT FAMILIAL
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Ce projet, initié en 2021 sous la supervision de la Fondation Apprentis d’Auteuil, vise à créer 5 « Maisons des Familles »
dans 5 pays d’Afrique et d’Asie au bénéfice de plus de 600 familles. Concept développé par la Fondation Apprentis
d’Auteuil, la Maison des Familles est un lieu d’accueil et d’échange pour les familles. Elle propose un espace de vivre
ensemble qui repose sur la solidarité, l’entraide, l’implication et la valorisation des expériences parentales. Les
professionnels qui animent les Maisons des Familles accompagnent parents et enfants à déterminer les activités,
ateliers, formations, rencontres dont ils ont besoin. Mais ce sont les familles, au centre du dispositif, qui décident et
organisent leurs activités. 
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VIA FAMILIIS POUR LE CO-DÉVELOPPEMENT 
DES FAMILLES VULNÉRABLES

EN BREF
Où ? Bamako au Mali, Koudougou au Burkina Faso, Kinshasa en République Démocratique du Congo, Siem Reap
au Cambodge, Iloilo (Ile de Panay) aux Philippines
Quand ? 2021-2023
Objectifs ? Placer la famille comme actrice essentielle dans la protection et le développement des enfants, en
accompagnant les familles en difficultés dans des « Maisons des Familles »
Partenaires opérationnels ? Fondation Apprentis d’Auteuil (chef de file), Kogl Taaba (Burkina Faso), Batoto
(République Démocratique du Congo), L’Association Jeunesse et Développement du Mali (Mali), Women’s
Ressource Center (Cambodge), Cameleon (Philippines)
Bailleurs institutionnels et privés (hors donateurs individuels) ? Agence Française de Développement (AFD)
Budget ? 200 000€ pour le volet de PE&D dans un budget global de 1 700 000€

Planète Enfants & Développement est un partenaire
technique dans ce projet : notre rôle est de renforcer les
connaissances et compétences des personnels locaux en
matière d’accompagnement familial et de concevoir avec
les Apprentis d’Auteuil une nouvelle méthodologie
Maison des Familles. 

Aussi, en 2021, nos partenaires ont ouvert les 5 Maisons
des Familles où plus de 480 activités ont été proposées à
273 familles. Chaque MDF est jumelée avec une Maison en
France.

Planète Enfants & Développement, par la voie de ses 2
coordinateurs régionaux (au Burkina Faso et au
Cambodge) et de sa chargée pédagogique, a créé des
modules de formation, ainsi que des outils
d’accompagnement et d’évaluation, diffusés au sein des
organisations partenaires sur le terrain.

L’association a également organisé deux séminaires d’une
semaine, à Koudougou avec les partenaires africains et en
visio-conférence avec les partenaires asiatiques où 54
professionnels des associations locales ont pu se former.
Ces séminaires avaient notamment pour objectifs de
renforcer le jumelage entre les Maisons à l’international et
en France, à transmettre la philosophie du dispositif et
finalement à s’enrichir des adaptations culturelles et
contextuelles de chaque équipe. 

De plus, ces séminaires ont été l’occasion de partager le
modèle de la Maison des Familles à d’autres organisations
en marge du projet Via Familiis et de se nourrir de leurs
expériences. 

Les formations ont été complétées par des sessions
mensuelles de codéveloppement par région pour
s’assurer de la bonne mise en pratique des apprentissages
faits lors des séminaires et pour soutenir la montée en
compétence des professionnels.

Seules les immersions prévues en novembre 2021 dans les
Maisons des Familles en France n’ont pu avoir lieu pour
cause de crise sanitaire et politique et sont repoussées au
1er semestre 2022. 

Si l’idée initiale est de développer le pouvoir d’agir des
familles en co-dirigeant les activités quotidiennes de la
Maison des Familles, cette approche se révèle encore
difficile à mettre en oeuvre pour les professionnels qui
n’en n’ont pas l’habitude, et pour ces familles vulnérables
qui sont rarement valorisées. En 2022, nous continuerons
à former nos partenaires et instiller la confiance pour
donner les moyens aux familles de prendre plus de
responsabilités dans la conception et la mise en oeuvre
des activités quotidiennes de la maison.

                                                                  « Il y a de la joie dans les Maisons des familles. Et c’est        
                                                                  rare dans les projets psychosociaux. Les parents et les
                                                        enfants se retrouvent pour analyser leurs besoins, réfléchir                           
                                                         ensemble, s’épauler et se conseiller les uns les autres, mais     
                                                              aussi jouer et rire. La Maison des Familles est un espace 

Eglantine Germain
chargée pédagogique
PE&D pour Via Familiis

qu’ils peuvent décorer et ils choisissent ce qu’ils souhaitent y faire, c’est pour cela qu’une
semaine ne se ressemble jamais à une autre et que deux maisons sont si différentes…Par
exemple, sur l’île de Iloilo aux Philippines, la violence domestique est extrêmement
présente et affecte parents et enfants. L’association partenaire Caméléon a organisé en
2021 un atelier de deux heures qui a réuni 10 couples. Objectif : communiquer et
comprendre les attentes et les difficultés de son conjoint, par des activités ludiques
(comme le chant). Suite à cet atelier, nous avons constaté que les femmes peuvent mieux
exprimer leurs sentiments quand elles sont battues et davantage d'hommes se sont
rendus à la Maison des Familles. Nous verrons les changements au fur et à mesure... »
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DÉFENSE DES DROITS DE L’ENFANT AU CÔTÉ DU GROUPE ENFANCE

Planète Enfants & Développement a rejoint en 2018 le Groupe Enfance, un collectif de 19 ONG qui
s’engagent au quotidien en France et dans le monde pour faire respecter les droits des enfants.
Nous partageons la conviction qu’une attention constante et soutenue aux enfants et à leurs droits
constitue un levier puissant pour amorcer un cercle vertueux et atteindre les objectifs de
développement durable et de paix. Le Groupe Enfance est engagé dans trois missions : influencer les
décideurs politiques ; renforcer les capacités des acteurs de la solidarité internationale ; sensibiliser et
mobiliser le grand public à la réalisation des droits de l’enfant. 
 
Pendant sa première phase de mise en œuvre, entre 2019 et 2021, le Groupe Enfance a déployé une
stratégie de plaidoyer pour que la France prenne en compte les droits de l’enfants dans sa politique
internationale ; et a participé activement à l’élaboration et au suivi des politiques et stratégies
impactant les droits de l’enfant. Ainsi, grâce à sa mobilisation, le Groupe Enfance a par exemple permis
de faire intégrer la promotion des droits de l’enfant comme l’une des priorités transversales de la
nouvelle LOP-DSLIM (Loi de programmation relative au développement solidaire et à la lutte contre les
inégalités mondiales).  

https://www.groupe-enfance.org/

EN 2021, NOTRE ACTION DE PLAIDOYER EN FRANCE S’EST FOCALISÉE SUR DEUX THÉMATIQUES : 
LA DÉFENSE DES DROITS DE L’ENFANT ET LA LUTTE CONTRE LA TRAITE DES ÊTRES HUMAINS. 

LUTTE CONTRE LA TRAITE DES ÊTRES HUMAINS

« L’expression « traite des êtres humains » désigne le recrutement, le transport, le transfert,
l’hébergement ou l’accueil de personnes, par la menace ou le recours à la force ou d’autres formes de
contrainte, par enlèvement, fraude, tromperie, abus d’autorité ou d’une situation de vulnérabilité, ou
par l’offre ou l’acceptation de paiements ou d’avantages pour obtenir le consentement d’une personne
ayant autorité sur une autre aux fins d’exploitation. L’exploitation comprend, au minimum,
l’exploitation de la prostitution d’autrui ou d’autres formes d’exploitation sexuelle, le travail ou les
services forcés, l’esclavage ou les pratiques analogues à l’esclavage, la servitude ou le prélèvement
d’organes. »

Depuis 2010, Planète Enfants & Développement fait partie du Collectif “Ensemble contre la traite des
êtres humains”, aux côtés de 28 associations. Ce collectif plaide pour l’identification et la prise en
charge des victimes de traite en France et lutte contre la marchandisation des personnes. 

En 2021, le Collectif a par exemple beaucoup contribué à la proposition d’une « Stratégie nationale
d’accélération pour éliminer le travail des enfants, le travail forcé, la traite des êtres humains et
l’esclavage contemporain à l’horizon 2030 » par la France, adoptée en novembre et qui lui permet de
faire partie des pays pionniers réunis au sein du partenariat mondial de l’Alliance 8.7.

http://contrelatraite.org/
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FORMATION DES ÉDUCATEURS JEUNES ENFANTS

La directrice de PE&D et Shala Nourmamode, neuroscientifique, ont donné comme les années
précédentes une formation aux éducteurs.rices jeunes enfant de l’IRTS de Neuilly sur Marne. Pour ces
étudiants, c’est une ouverture sur l’international et le travail d’une association dans leur domaine de
compétences.
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France
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- 13 370
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LES COMPTES 2021

L’année 2021 marque une augmentation de 20% des charges
d’exploitation : +23% pour les dépenses de mission et +3%
pour les dépenses de fonctionnement et de développement
des ressources. 
Les dépenses de fonctionnement du siège présentent une
augmentation du fait de la valorisation du mécénat de
compétences (les ressources humaines mises à disposition
gratuitement) dont a bénéficié l’association en 2021.

LA MISSION SOCIALE

MISSION 
SOCIALE 8 4 %

FRAIS  DE  COLLECTE 
& COMMUNICATION

1 0 %

FRAIS DE
FONCTIONNEMENT

6 %

Petite Enfance /
Education

Accompagnement
 familial

Protection contre 
les violences

Insertion
 socio-professionnelle

Fonds dédiés

Covid-19 et
autres

4 9 %

1 3 %

9 %

Répartition des dépenses de Mission Sociale

PE&D n’a pas engagé de nouvelles dépenses de fonctionnement en 2021. L’augmentation apparente des frais résulte de la
valorisation dans les comptes du mécénat de compétence et du bénévolat, c’est-à-dire des personnels mis à disposition
gratuitement pour l’association. Les dépenses de développement des ressources et de communication ont quant à elles
diminué de près de 12% (notamment avec la suspension des campagnes de recrutement de nouveaux donateurs dans la rue en
Face à Face).
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A fin 2021, le résultat net de l’association, excédentaire, marque une nette amélioration par rapport à l’année
précédente. Le résultat d’exploitation est également bénéficiaire, malgré le report d’activités sur certains projets
résultant des mesures liées au Covid-19. Ces voyants au vert sont le résultat d’une stratégie lancée en 2018 tant dans la
collecte de dons privés que dans l’obtention de nouveaux contrats publics.

Le Covid-19, qui a encore perturbé le bon déroulement des activités jusqu’à mi-2021, a entraîné sur 2022 des reports de
financement 2020 et 2021, générant des fonds dédiés à hauteur de 18% des charges d’exploitation. 
Si l’on exclut cette charge de fonds dédiés pour refléter la réalité de l’activité 2021, le ratio mission/fonctionnement reste dans
l’objectif des 85/15 (15,67% exactement). Hors mécénat de compétence et valorisation du bénévolat, les frais de
collecte/communication et fonctionnement ne représentent que 13.7% des emplois.
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LES FRAIS DE DEVELOPPEMENT ET DE FONCTIONNEMENT

La part consacrée à l’Education et au développement de la
Petite Enfance (DPE) devient majoritaire, dans la lignée des
objectifs de la Convention Programme Petite Enfance
soutenue par l’AFD et démarrée en août 2020. L’ensemble des
thématiques d’intervention reste cependant mis en œuvre
dans les différents pays. Nous avons notamment soutenu en
2021 de nombreuses familles en grande vulnérabilité
économique suite à la pandémie de Covid-19.

Au niveau des pays, la croissance des activités se reflète surtout
au Népal et au Cambodge avec la montée en puissance des
projets Petite Enfance (comme le développement des crèches
dans les villages et la mise aux normes des écoles maternelles
communales au Cambodge).
Avec plusieurs projets ayant pris fin en 2020 au Vietnam, 2021
est l’année de la transition et de la préparation des nouveaux
projets. Au Burkina Faso également, les projets d’amélioration
de l’état civil (PEPS) et de construction du collège de Koubri
touchent à leur fin.
Quant aux frais de coordination multi-pays, il reflète une année
complète d’exercice de notre experte Petite Enfance et de
notre coordinatrice qui assurent la qualité de la Convention
Programme PE.

7 %

1 %

2 1 %

Nos projets sont audités et évalués 
par des cabinets indépendants.



Les immobilisations brutes sont stables entre 2020 et 2021. 
La diminution de plus de 13% des créances nettes provient
essentiellement du solde à recevoir sur les subventions et
contributions financières confirmées pour les années 2022 à
2024.
Les produits constatés d’avance concernent la part des contrats
en cours au 31/12/2021 qui est destinée à couvrir des dépenses
d’exercices futurs (75% concernent l’Education et le
développement de la Petite Enfance). Leur diminution de 16%
résulte de la comptabilisation des financements acquis mais
pas encore reçus à l’actif du bilan. 

La variation des dettes sociales et fiscales résulte quant à elle du
report des prélèvements de cotisations sociales par l’Urssaf en
raison de la crise sanitaire.  Les remboursements de cette dette
s’étaleront de 2022 à 2024.  

Subventions
publiquesAutres

fondations &
Associations

Mécénat

Dons

60%

15,2%

8,1%

16,3%

60% DE FONDS PUBLICS40% DE FONDS PRIVÉS /  
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LES COMPTES 2021
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TOTAL PRODUITS

Fonds dédiés

  11 314

Ressources € 2021

COLLECTÉES AUPRÈS DU
GRAND PUBLIC

Dons
Legs, donations,

assurances-vie
Autres

3 550 456

463 584

2020

368 610
 0

3 022 195

AUTRES FONDS PRIVÉS

Mécénat & fondations
d'entreprises

Associations & autres
fondations

 SUBVENTIONS PUBLIQUES

Produits financiers
Produits exceptionnels

13 144

247 511

497 719

1 836 353

14 953

27 600

185 426

395 987

1 842 843

 71 525

2 882 
 127 322

Les produits en 2021 sont notablement supérieurs à 2020 (+22%) pour deux raisons principales : le déblocage de fonds
pour la reprise ou le démarrage d’activités (comme les constructions d’écoles et de crèches au Cambodge) mais aussi
par le report des ressources non utilisées en 2020 à cause du Covid-19.

0,4%
Autres

Les dettes fournisseurs et autres dettes s’élèvent à 26K€ fin
2021 contre 49K au 31/12/2020. La variation est conjoncturelle
et liée aux factures arrivées à échéance au jour de la clôture.

Les fonds dédiés, d’un montant de 643k€, correspondent à
la quote-part des financements affectés à l’année 2021 et qui
n’ont pu être dépensés au 31 décembre. 
Ces fonds dédiés incluent notamment 71k€ collectés auprès
de donateurs particuliers lors de notre évènement de
philanthropie « 120’ pour l’avenir de nos enfants » en octobre,
pour le soutien de programmes en cours mais aussi pour le
démarrage de nouveaux projets début 2022.

La trésorerie de l’association s’élève à 1 656 k€ au 31/12/2021
et les fonds propres, totalement mobilisables, sont d’un
montant de 270k€.

ACTIFS

2020

ACTIF IMMOBILISÉ 30 740

10 031

 6 232

 3 431

2021

Immobilisations incorporelles

Immobilisations corporelles

Immobilisations financières

ACTIF CIRCULANT

Stocks et encours 

Créances 

Charges constatées d'avance 

Disponibilités 

TOTAL

14 477

   1 656 301

   11 163

   3 977 081

 5 678 715    41 884

   -

   -

   -

   -

Montant 
Brut €

Dépréciation
€

Montant 
Net € 

Montant 
Net € 

14 105

   -

1 748

12 357

6 094 683

2 869

   4 570 449

   971

   1 520 394

 6 108 787

5 647 975

11 557

7 325

 4 232

   30 327

 30 327

 19 183

2 705

 2 000

 3 431

14 477

   1 656 301

   11 163

   3 946754

5 617 648

 5 636 831

-

PASSIF (avant répartition)

FONDS PROPRES    224 801

- 61 829

300 000

 463 584

  5 420 402

PROVISIONS

2021
€

Fonds associatifs 
sans droit de reprise

Report à nouveau

Excédent ou déficit de
l'exercice

Dettes fournisseurs et 
comptes rattachés 

Dettes fiscales et sociales

Autres dettes

TOTAL 

-13 370

  176 541

   2 975

  46 714

   6 108 787

FONDS DÉDIÉS

              DETTES

Produits constatés d'avance    5 194 172

2020
€

   269 641

-

- 75 199

300 000

 643 075

  4 724 115

44 840

  334 999

   9 239

 17 466

  462 091

  5 636 831

Emprunts et dettes auprès des
établissements de crédit    320 -
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Le partenariat avec la Banque Mondiale pour le développement
de crèches au Cambodge fait croître significativement les fonds
publics.  Les dons des donateurs privés sont également en
hausse de 26%, du fait de l’effort supplémentaire consenti par
les donateurs fidèles, de l’augmentation du montant des dons
réguliers suite aux campagnes de recrutement des années
précédentes et enfin de la mise en œuvre d’un évènement de
philanthropie en fin d’année, qui a rencontré un grand succès. 

Nos comptes sont audités et certifiés par le cabinet KPMG. Le
rapport moral des commissaires aux comptes, ainsi que le
détail des éléments financiers sont disponibles chaque année,
après validation en assemblée générale, sur notre site planete-
eed.org (rubrique Documents et publications).

Le développement de la générosité du public est nécessaire
pour faire croître les fonds associatifs de PE&D. Ces fonds
propres constituent notre trésorerie et sont indispensables pour
financer des imprévus, des activités sur nos projets et réaliser
des investissements. Ils nous apportent une autonomie
indispensable à toute organisation de la société civile.
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MERCI À TOUS NOS PARTENAIRES POUR LEUR COLLABORATION 
ET LEUR SOUTIEN INDISPENSABLES !

A S S O C I A T I O N
F É M I N I N E  P O U R  L E

D É V E L O P P E M E N T  D U
B U R K I N A  ( A F E D E B )

A S S O C I A T I O N
E S T H E R  V I S I O N
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A S S O C I A T I O N
A S F U D

A S S O C I A T I O N
A P A C  /  F A N D I M A
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 F O N D A T I O N
M O N I Q U E

D E S F O S S E

A S S O C I A T I O N
J A C I N T H E  D ' E A U

D O E N
C O N S U L T I N G

L E S  7  S O U R C E S
C O N S E I L



CLAIRE MORGEN
Consultante en accompagnement 

au changement

COLOMBE CRETIN

KEVIN O'SULLIVAN

Créateur d’une entreprise 
d’aluminium

VICE-TRÉSORIER

XAVIER PIGNÈDE

GOUVERNANCE 
LE CONSEIL D’ADMINISTRATION
Le Conseil d’Administration est élu par l’Assemblée Générale à qui il soumet ses décisions stratégiques et
ses bilans. Ses 11 membres se réunissent 4 à 6 fois par an.

LES MEMBRES DU BUREAU

EMMANUELLE BOURGUEIL

Créatrice de Fingz, 
économie circulaire

GRÉGORY DOUCET



Maire de Lyon

PRÉSIDENTE VICE-PRÉSIDENT

ARNAUD BARENTIN

Directeur financier

TRÉSORIER

LES ADMINISTRATEURS

EMILIE LEVY
Directrice de clientèle, 

Agence Proches

Juriste et Directrice 
de BiiBop

Responsable Achat,
 BuyIn

ELISABETH KIMMERLIN
Consultante et professeure,

Entreprenariat et innovation

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
L’Assemblée Générale compte 2 137 adhérents en 2021.

Elle se compose de membres bienfaiteurs et membres acteurs. Les membres bienfaiteurs sont les personnes à
jour de leur cotisation annuelle dont le montant est fixé par décision du Conseil d’Administration.
Les membres acteurs sont des membres bienfaiteurs qui adhèrent aux statuts et qui déploient une activité
bénévole au sein de l’association ou apportent tout concours financier. Pour être acteurs, les membres doivent
en faire la demande et être agréés par le Conseil d’Administration.

CÉLINE DOMERC 

Consultante, AZC Marketing 

SECRÉTAIRE

FANNY GUIDOT

Psychologue
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AU NÉPAL

UN GRAND MERCI À TOUS NOS BÉNÉVOLES ET
STAGIAIRES POUR LEUR SOUTIEN PRÉCIEUX.
PARTICULIÈREMENT À SOPHIE, NELLY,
CATHERINE, FANNY ET JEAN-PHILIPPE !

ÉQUIPES EXÉCUTIVES
AU CAMBODGE

BOGUI BÉRYL - BUN SOTHEA - CHAU BORIN - CHAN
SORYA - CHHUN SANNY- DESCHASEAUX EMILIE -
DOUILLET-ROMAND JEAN-BAPTISTE - EM SOPHEA -
GUYARD MARINE - HATIER - MARSAUDON DIANE -
HELLUIN CLAIRE - HORNG PHANITH - KHENG
BUNHENG - KHIV SAMBOR - KHUN VOUCHNEA -
KHUN SOTHEAROS - KIM SOKHOM - KONG SOPHAL -
KONG MAILY - KORN CHHAYRORN - LANG SREY
MOUY - LEANG PISEY - MAO SOPHORS - MAO VUTHY
- NOURMAMODE SHALA - PHE LAY - POK THEARY -
RIPERT LOUISE - ROTH DARAPHEAK - SAMBATH
SOPHAL - SATH LINA - SELLE STÉPHANIE - SOK
SOVANNARITH - SOK SITHA - TOEURNG SARY - VEN
VOUTHY - YEEN MARADY - YIM CHANDETH - YIM
IENG

AU VIETNAM

FALLON CASSANDRA - HUYNH XUAN THAO -
LEVIVIER JULIA - NGUYEN JUSTINE - NGUYN TAI -
PHAN GIANG - TRAN DUY HOA

AU BURKINA FASO

KHADKA KUMAR - SHRESTHA BUDDI - STERLING
MALOU - VERBIST MAYA

DAHANI JURE ESTELLE - DAH OLLO DIFFROTHEY
GILBERT - DIARRA BASSIAKA - IDANI EDMONDE -
ILBOUDO AUDREY - NAKANABO PAULINE  -
NARE FRANÇOISE - OUATTARA MOUSTAPHA
OUEDRAOGO OUSSEINI - SANTI APOLLINAIRE -
SAWADOGO INÈS - TIAMOGO ALPHONSE -
TOUGMA ARNAUD - ZANGRE JOËL - ZONGO
ESTELLE - ZOUMA CLÉMENT

AU NÉPAL

         FRANCE

DURAND TOM - DESCHARD NOLWENN -
GARANGEAT DIANE - GERMAIN EGLANTINE -
JENN-TREYER VÉRONIQUE - LEFRANC ANGÈLE
MASSE MYLÈNE - MASSUELLE  GÉRALDINE -
MINEBOIS ELISABETH - MISSOUR KARIMA -
MORIN-MIOT SYLVIE - NAIL LAURENCE -
RAKOTOMANGA LOVANIRINA - SUM VALÉRIE -
TAINTURIER FABIENNE

BÉNÉVOLES

RAPPORT ANNUEL 2021 - 49



4 PAYS / 4 PHOTOS

RAPPORT ANNUEL 2021 - 50



PERSPECTIVES 2022

En 2021, nous avons surmonté les difficultés liées à la
pandémie et préparé le déploiement de nos activités
dans un contexte sanitaire plus serein. 

2022 sera donc l’année de la pleine réalisation de toutes
nos ambitions, qu’elles soient portées par notre
programme Petite Enfance, par nos projets de protection
des enfants et des femmes victimes de violence ou
encore d’habitat social. 

Nous avons réalisé cette année beaucoup de formations
à destination des professionnels de la petite enfance. En
2022, nous allons continuer à renforcer leurs
compétences par un coaching régulier pendant leur
activité professionnelle, dans les classes maternelles au
Népal ou dans les mini-crèches au Burkina Faso. Nous
continuerons bien sûr les formations de nouveaux
professionnels, notamment les assistantes maternelles au
Vietnam et au Cambodge.

La cellule familiale reste cependant la première
responsable du bien-être des enfants. C’est pourquoi
PE&D met tout en œuvre pour soutenir la parentalité. En
plus des sessions d’éducation parentale dans les écoles et
dans les villages, nous allons lancer nos premières
émissions de radio pour les parents de jeunes enfants au
Burkina Faso et des espaces parents-enfants au Vietnam. 
Avec l’Université Paris Dauphine, nous allons évaluer
scientifiquement l’impact de l’éducation parentale pour
porter à plus haut niveau et plus largement nos
convictions. Dans le district de Dhading au Népal, 50
groupes de 10 parents participeront à des séances sur les
besoins de leurs jeunes enfants et les réponses qu’ils
peuvent apporter. 
Et parce qu’être un parent confiant et serein est aussi un
défi en France pour de nombreuses familles, nous
lançons un projet qui donnera la parole à ces femmes et
hommes via des ateliers et des vidéos. 

Toutes les actions que nous menons avec nos partenaires
de terrain ne peuvent être durables sans l’implication des
pouvoirs publics. Nous continuerons appui technique et
concertation avec les autorités locales, ministérielles et
déconcentrées. Nous visons la création de
réglementations qui encadrent et soutiennent les
nouveaux services Petite Enfance. 

Toujours dans le cadre de notre ambitieux programme,
nous aurons également le plaisir et la fierté de réunir nos
collègues et partenaires lors d’un séminaire sur la Petite
Enfance en octobre. L’occasion de renforcer nos
connaissances et échanger sur nos pratiques pour
continuer à améliorer nos activités sur le terrain. 

Par ailleurs, nous démarrons en 2022 la seconde phase
du projet HaLI, pour l’amélioration des conditions de vie
des familles dans les quartiers précaires de Phnom Penh.
Nous poursuivrons notre appui à ces familles dans la
rénovation de leurs logements, la résolution de leurs
problèmes socio-économiques et développerons en
complément deux nouvelles missions : la formation
professionnelle ou le soutien au lancement de micro-
entreprises, mais aussi la mise en place de système
d’assainissement non collectif.

Enfin, nous restons fidèles à notre mission de protéger les
enfants et les femmes en danger avec le démarrage de
deux nouveaux projets : un centre d’accueil, d’écoute et
d’orientation des femmes travaillant dans le milieu de la
prostitution dans le quartier de Thamel à Katmandou, et
l’identification, la prise en charge et la réinsertion
d’enfants exploités ou victimes de traite à Phan Thiet et
Ho Chi Minh au Vietnam. 

Et nous continuons à réfléchir avec nos partenaires à de
nouveaux projets que nous espérons pouvoir vous
présenter dans le prochain rapport. 

Merci pour votre confiance, 
merci de partager avec nous l’envie
de changer la vie des plus vulnérables.

L’ANNÉE DE LA PLEINE RÉALISATION DE TOUTES NOS AMBITIONS

VÉRONIQUE JENN-TREYER
DIRECTRICE
DE PLANÈTE ENFANTS & DÉVELOPPEMENT
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www.planete-eed.org

Planète Enfants & Développement (siège)
53 Boulevard de Charonne
75011 Paris, France
Tel : 00 33 (0) 1 53 34 86 32
Email : siege@planete-eed.org


